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CAPITAL ET SURPLUS 
AU-DELA DE

Qoatre Millions Je Piastres.
Une grande force, une longue expérience et 

un parfait équipement permettent à cette 
Banque d’offrir un service prompt et efficace 
dans toutes les branches du commerce de ban­
que.

3 pour cent d’intérêt sur les comptes d’épargnes.

EASTERN TOWNSHIPS BANK.
FONDÉE BN 1850.

Cartes d’Affaires.
-A.VOOA.TS_

PANNETON A LEBLANC

VVOOATS, «Milicp «In la Banque 
d'IlocliulagA. ruo Wellington, Shur-

urooke.

J. O. H. DUSSAULT, LL. M.
A VOCAT, 107 ruo St. JacquoB,

-'-A Montréal.

L. O. BBLANGBR, O R

VVOCAT. Etmio: Cliambreg nos 
4 et 6, inulHon Twomo. no. 06 rue Welling 

ton, Sherbrooke.

J. A. OAMIRAND,
V VOUAT, No. 95 rue Wôlling

JL A. ion, Sherbrooke, P. Q.

J. S. BRODERICK,
VOUAT, maison Morey, Carré 

■ Commercial. Sherbrooke, P. Q.

J. LEONARD, LL B
V OC AT, Bureau : maison McMa 

uumy, rue Wellington, Sherbrooke, P.Q.

1ST OTA-inEQ.

J. A. BEGIN | B, H. BEGIN
USTOT-AIiRIElS,

4 UKNTS d'irunieubloH et d'aeHurancoe. Km- 
iV placements et fermott k vendre. Argent 
b préler sur hypothèque Bureau, Windsor 
Mills, Que.

(J

DR. J. 0. ST. PIERRE,
/ 1H1H U KG I EN • D.EN TISTE, Mai

uou Hyndman, 11 ruo Wellington. Télé­
phone Boll 440. HouroH de bureau : 0 À 12 
a. m.; 2 a 0 p. ui.. 7 à 9 p. m.
~ ORTIjUDGER FOREST
H1IUUHGIEN-DENTISTE, édi-

tlico Metrople rue King, Sherbrooke.
BULL TBLBPBONB No. 888.
L. 0. BAOHAND, M.~d]

SPECIALISTE D.*jmia 1899 a été
eu charge abeoluo du département d e 

Y eux, den Oreille*, du Ner. et de la Gorge à 
l'hôpital du Sacré Cœur, de Sherbrooke. Flou- 
ru* do coiiHUltallon : A rhôpltal, du 8 A 10 a.m., 
loti* le* Jour* excepté le dimanche. A kou bu- 
riniu, 17 rue Brook*, Sherbrooke, 1’ Q., do 1U 
a. m. a 8 p. m.

N. A. DUSSAULT, M. D.
\ I ALADIË3 DES YEUX, DES

> » L oreille*, du nex ut do la gorge. Heure*
d i rouHultatiun tou* le* jour*, (é dCuanoho ox- 
uopU. du midi A 4 h. P. M. Bureau, 28 rue 
H e. Urdulu. QUKBKO.

-ARFEHSTTElTTIiS.

L A. DUFRESNE,
INGENIEUR CIV.IL, \RPEN

tour Provincial et Fédéral, membre do 
I AiHueiation de* IngéDieur* Civil* du Ca­
nada. Bureau, rue King. Téléphone 
Nell, 349. Sera à eon bureau tou* le* Hamcll*.

THOS. TREMBLAT,
A RPENTEUR PROVINCIAL et

-* fédéral, et Ingénieur de* mine*. Bu 
lie, Hheircuu : Hôtel de VlUeT'Uherbrooko.

JOSEPH 0. C. M16NAULT,
(Membre de la Soc. Cnn. de* Ingénieur*,)

Uniw M itipiiir
Bureau : Malton MoManamy,

I» RUE WEUINCTON, 8HERIROOKE.
Téléphone Bell 52.

ST. LAWRENCE HALL
MONTREAL, P. Q.

L'hôte le plu* fréquenté de Montréal eb l'un 
1** plu* beaux de l'Amérique dn Nord. Situé \u contre de la Tille et de* affaire*, à proximi- 
*é du bureau de poate, dee bâtiment* publiée et 
vu tree plane d'intérét. Poeeédo 260 chambre*

L’hôtel eet 
muni d'un

___________ __ Et nu départ de*
traîne ou dee héteanxhTapëur. Pris modéré*. 

HENRY HOGAN. Pronriébalre

NOUS RECOMMANDONS le

SIROP FURRDO !
S i« érteur à U mêlasse Barbade

OOUTHZ-LH.
Les familles de la ville pour­

ront se le procurer, au détail, 
chez M. Alfred Lanctôt, coin des 
mes Peel et du Marché. M. 
Lanctôt se fera un plaisir de vous 
le faire goûter.

VENTE AU GROS CHEZ

4 0. CENEST l FILS,
SHERBROOKE, P. Q.

BANQUE D’HOCHELAGA.
Bureau Principal MONTitéAL.

CAPITAL VERSE - $2,000,000 
RESERVE - - - 1,200,000

Directeur* F. X. St Charlo*. Pré*idont ; 
1t. Bickerdlko, M. P. P., Vice-Pré*,: O. Chapul, 
l'hon. J. 1). Rolland, J. A. Vaillancourt ; M. 
J. A. Prenilorgael, gérant général : C. A. 01- 
roux, a**l*taut gérant ; G. K Dorai*, in*pec- teur.

Suocurealc* Sherbrooke, Québec, Trola-Hl

pré* Sunguinot. et 22Û4 Nolro-Danio ouest.
Département d'Kpargno—Au Bureau prlnci 

pal et aux *ucciir*<ile*.
COHKKH PONDANT*

Lendrex, Angleterre, Clydendalo Bank 11- 
ralted ; et le* agence* du Crédit Lyonnais, 
Crédit Industriel et Commercial, Comptoir 
National d'Kscomptc de Pari*. France, Crédit 
Lyonnais, Comptoir National d'Esconipte, Cré­
dit Industriel et Commercial. Société Généra­
le ; Berlin, Deutsche Bauk ; Bruxelles, Crédit 
Lyonnui* ; Anvers, Banque Centrale Anvor- 
soirie : New-York, Nationale Park Bank, Na­
tional City Bank of New-York, Importer* and 
Trader* Nut. Bank, Lodenburg, Tnalmann Bc 
Co.; Hoidclbach. lokelheinier à Cio.; Bo*ton, 
Third National Bank, National Bang of Re­
demption ; International Trust Co.; National 
Bank of tho Commonwealth ; Chicago, Na­
tional Live Stock Bank, Illinois Trust and Sav­
ings Bank.

Collections dan* tout le Canada aux taux 
les plus bas. Kinet das crédit* commerciaux 
et de* lettre* circulaires pour les voyageur*, 
payable* dan* toute* le* partie* du niooae.

La Banque Nationale
BUREAU CHEF, QUEBEC

Capital autorisé, $2.000,000 
Capital payé - $1,600,000
Réserve 450.000
Profits iodivis 82,481.67

DIRECTEURS :
R. AUDKTTK, Eer.. Président.

A. B. DUPUIS, Kor. Vice-Président.
L’Hon. JuükCHAU- Y. CHATEAU VERT, 

VEAU, Kcr., M. P. P.
N. BIOUX. Kcr. NAZ. FORTIER, Ecr.

J. B. LA LIBERTE, Kcr..
P. LAFRANCK, Gérant Bureau de Québec.

N. LAVOIE, Inspecteur. 
SUCCURSALES :

Sherbrooke 
St-Hyacinlho 
Beauotrville. Qué.
Hte-Marle, Bounce 
Montréal 
Montréal,

rue SL Isuireut 
Jollotto 
SL Jean, P. Q.
Moutmagny 
St-Uaslmir 
Coati cook 
Plerslsvlllo, Que.
SL KvarKtc Station,

Co. de Buauce 
Doschalllon*, Qué.
Département d’Eparghe au Bureau Che 

aux Succurnalos.
AGENTS

Angleterre : The National Bank of Scotland 
Londres.

Franco : Crédit Lyonnais, Paris.
Etats-Unis : Finit National Bank, New York; 

Tho First National Bank of Bôston, 
Mass.

l-o* collection* roçoiven une attention spé­
ciale ot les retours en sont faits avec la pins 
grande promptitude.

On sollicite respectueusement la ornroepoa- 
dan oe.

Québec fuub. St Jean 
“ B t-Koch

Chicoutimi 
Itoberval 
Himotiskl 
Ottawa, OuL 
Murray Buy 
Frasorvllle 
Nlcolot 
Trois PiNtoles 
Baie SL Paul 
Lévi*
Sl-Charle*.

HellocnnHSo, Que. 
Atnqui, Qué.

et

E. J. PAGE
Relieur et Fsbrieant de 

Livres de Bureaux.
104-106 RUE WELUNGTON.

N’OUBLIEZ PAS
Que U meilleure place en ville 
pour acheter à bon marché vo^

“ Epiceries
—EST CHEZ—

WM. & CO-
Le plus grand et le meilleur 

assortiment

d’Epiceries, Vins 
et Liqueurs

De la ville à des prix très bas.
Aussi un assortiment complet 

de

Tnlle et Ternie
Toujours en magasin.

WN. NOUAT t CO.
28 RUH KING,

Departement de Tapis 
de Bayley.

—la—

GRANDE VENTE ANNUELLE DU PRINTEMPS
-----DE-----

TAPIS, RIDEAUX, PRELARTS, &G.
Est maintenant ouverte et nous avons fait en sorte que votre ar­
gent vous rapporte plus que jamais, et quoique notre assortiment 
ait toujours été grand, vous le treuverez plus fort en valeur et en 
étendue que d’ordinaire. Afin de donner un vif élan au commerce 
de Tapis du printemps, nous offrirons la semaine prochaine ou tant 

ureront DEUX SPÉCIALITÉS DE VALEUR DANSqu'ils dureiont 
LES TAPIS :

48 CENTS
Ligne spéciale de Tapis “Tapestry" comprenant environ vingt 

dessins, avec patrons convenables pour salon, salle, escalier et 
chambres à coucher, à 48c la verge.

98 CENTS
Tapis de Bruxelles, comprenant plusieurs tapis de $1.25, tous 

de bons dessins, convenables pour salon, salle à manger, chambre à 
coucher, salle et escaliers, avec bordures appropriées si désiré. Ce 
lot comprend au-delà de vingt dessins pour l’ouverture de la vente 
du printemps, 98c la verge, ou coupés et cousus à $1.00 NET.

LA VENTE COMMENCE VENDREDI A. M.

CHEZ-

LOUIS A. CODERS
CHAPEAUX POUR LES CHALEURS

-----en-----

Panama, Palmiers, Ratane, Paille de toutes sortes.
TOURMALINES ET CHAPEAUX POUR ENFANTS.

Chapeaux BARSALINO, le plus léger de tous les
chapeaux.

Ohapeaux KING, le plus chic et le plus porté.
Une visite vous convaincra chez

L. A. CODERE.
CHAPELIER BT MANCHONNIBR.

EDIFICE METROPOLE. RDB KING.

Il n’est pas nécessaire de 
payer 60 cts pour une livre 
de bon thé, parce que notre 
thé de 20 cts en montant est 
bon, mais si vous en avez les 
moyens, notre thé de 60 cts 
est un thé tout-à-fait beau.

STROUD
iiiuMcmiLi, - 03 iulditoi.

'LE C0UB1IEB DES ETATS-UNIS’
S8UL JOURNAL D'AMRRIQUR

Publiant des dépêches spéciales de son correspondant de Pa­
ris. Les dépêches de France et autres pays d’EUROPE, de tous 
les grands journaux de New-York ainsi que les dépêches de la 
presse associée de toutes les parties du monde.

CONDITIONS D’ABONNBMRNT.
PRIX DE L’ABONNEMENT POUR LES ETATS-UNIS ET LE CANADA 

(Payablé InTarlsbUmant d'avancs.)
Un An 8m. 8m.

Edition Quotidienne (Courrùr du Dimtufu
compris)..................................................... $12.60—$6.30—$3.40

Courrier du Dimanche (paraiss. le dimanche
matin)......................»’............................ 2.50— 1.50—

Edition Hebdomadaire (paraissant le mardi
matin)................ ...................................... 5.20— 2.60— 1.50

Les abonnements partent du 1er et du 15 de chaque mois.
Nous engageons nos correspondant* 4 fairs lean remises par Chèques, Traites, Mandate- 

Po* e (Money Orders), ou Express-Money Orders 4 l'ordre de

H. P. 8AMPBB8 A 00.
106 at 107 Fulton 8t., New York.

ABONNEMENT :
Un an v .uü. Mtrlotemenl

Ninon l'aDonnomeut «era de lSoable d'avanre
Ku faisant changer votre adresse, ne po* ou 

bller d'indiquer le nom de l'endroit d'où vous 
partes. Ce point e*t Lrè* Important.

ÎCc jprogrte bc l’GEôt
19 MAI 1905

uni; PüMMi; SANS PEPINS

1.** Scientific American du F f^vrior 
contenait une étude *ur une 
nouvelle variété de pomme, appe­
lée h une vo^ue extraordinaire *i elle 
conserve le* caractéristique* que la 
culture est parvenue à lui donner. 
Get te pomme, en i ll'et, serait : nhii* 
tleurs, shiih cceiir, san* pépin* et Han* 
ver, ce que les Américains ont le bon­
heur de pouvoir exprimer par des 
mot* simple* et expressif* ; "bloom 
les*, coreies*, BueditH-i, wormle**.’’

Adieu donc les pommier* en Heurs, 
*i la nouvelle variété chaHse le* autres 
de* vergers ; adieu la rensource des 
"trognons de pommes” pour manifes­
ter aux gens la répulsion qu'on a pour 
eux. D'autre part, plus de pépins, 
cela Hignifierait peut être un risque de 
moina d’attraper l’appendicite.

La pomme sans pépins provient de 
l'orange Han* graines, en ce sen* que 
celle-ci a donné l'idée de celle 14.

Il n’a fallu qu’un petit nombre d'an­
nées à M. John E. Spencer, de Grand 
Junction, Colorado, pour arriver, À 
force d’expériences, à obtenir cinq 
pommier* Han* cœur et «ans pépins, 
dont il a retiré 2,000 boutures. On 
calcule que cette année, il pourra arri 
ver à produire .'175,000 petit* arbres 
de pépinière*, et l'an prochain au 
moin* 2,500,000, ce qui permettra 
d’en fournir à tou* ceux qui en vou 
dront.

Ces pommiers ne donnent pas de 
fl-iurs en ce sen* que la corolle n’existe 
plus ; il s’y trouverait seulement des 
étamine* et du pollen, mai* le pistil 
manquerait aussi. Cette absence de 
la corolle, prétend on, mettrait ce qui 
reste de la lleur 4 l’abri de* gelées 
tardives, qui souvent dévaHtent lus 
vergers. D'un autre côté, la (Dur 
manquant ainsi plu* ou moins complè 
tement, la Pyrale de la pomme—‘ Cod 
ling Worm"—n’y «aurait déposer hcb 
oeufs, et cela fait que les pomme* pro 
duites ne sont pu* gâtée* par les gale­
ries du ver bien connu, comme cela 
arrive si fréquemment dan* le* fruit* 
des pommiers ordinaires.

Lss pépins n’existant pas dans la 
nouvelle pomme il n’y a pas non 
plus ce que l'on nomme le "cœur”. 
Mais, par contre, il y aurait vers le 
dessous du fruit, une portion assez 
dure de la pulpe. Cela existait aussi, 
parait il, dan* les première) oranges 
obtenues *ans graines, mai* a fini par 
diminuer beaucoup de volume â tra­
vers les générations Hucceshives. Tout 
indique, â ce que l'on assure, que la 
même amélioration progreH*ive se 
produit déjà dan* la pomme nouvelle.

Enfin, les fruit* de ces pommiers 
auraient la chair h-nue et une belle 
couleur rouge foncé tarhé de jaune 
et ils seraient d’un bon volume.

Mais voici que dans un numéro 
subséquent le Scientific American a 
publié une lettre d’un correspondant 
qui rapporte que voilà plus de trente 
ans, ou avait au*si produit des pom­
miers bhds pépins dans le New Jersey, 
près de Pliillipsburg. Seulement ajou­
te-t-il, cette variété n'existe plus dans 
cette région.

Alors, l’expérience heureuse du 
Colorado ne serait qu’une réédition. 
Mais par exemple il y a lieu de croi­
re que cette fois le procédé ne sera 
pas abandonné.

LES FEMMES PARFAITES

Toutes les femmes sont parfaites 
aux yeux de ceux qui les trouvent 
ainsi, mais la science donne la recette 
d’une femme vraiment parfaite.

Il faut qu’elle mesure 5 pied 3 pou­
ces, qu’elle pèse 118 livret, qu’elle 
mesure 14£ pouce* de taille, 28j pou­
ces autour des hanches, se joindre les 
mains autour de son cou, que son vi­
sage soit de la longueur de sa main 
ouverte.

Comme on voit cela détruira l'idée 
commune que plus la taille est petite 
plus la femme est belle.

Une femme pratique donne des 
conseils pour des proportions parfai 
tes.

Ainsi, battre un tapis jusqu’à ce 
que l’on soit fatigué donne de l’expan 
sion aux poumons.

Laver le plancher à genoux refait 
les hanches.

Balayer donne de la symétrie à tout 
le corps et de la grâce, et voilà tous les 
travaux du ménage anoblit.

C’est ce qui explique probablement 
que les spécimens pat faits de la race 
humaine sont trouvé* dans la classe 
des travailleurs.

O
tutsis tUSubQwVwtMuT»

SOMBRE HISTOIRE

Le Herald, cIh New-York, dit : 
Madame Henriette Hobiuson, comme 
la "meurtrière voilée” vient de mourir 
a 1 hospice de Mette watr après avoir 
pa*sé plu* d’un demi siècle en pi non 
pour un triple* meurtre.

La défunte était la fille d’un riche 
négociant de (Québec, et son nom de 
tille était Charlotte Wood.

Son père l’avait fait élever élan* un 
couvent â Troy avec hch trois t-eeur*. 
LoiHqu’elle était jeune lillo, Charlotte 
Wood était d'une grande beauté, d’un 
caractère romanesque. Sou père vou­
lut la marier contre hoii gré avec un 
noble angtai*. Elle déclara qui *i l’on 
contrariait ses goût* elle quitterait 
*on rnari avant un au ot causerait un 
scandale.

Elle mit h ('s menace* à exécution, 
lorsqu'elle fut forcé d’épouser Lord 
Wm. Elliott. A non retour â la mai 
son paternelle hou père la eliiHua et 
elle revint k Troy demander du *e- 
coursdan* le couvent où elle avait été 
élevée.

Mais elle rencontra dans un hôtel 
de cette ville un politicien avec le 
quel, d’après hoii dire, elle conclut un 
mariage secret. Ce nom n’a pas été 
prononcé dan* le* procédure*.

Elle prit sa résidence dan* l'un de1* 
quartier* le* plu* calme* de la ville et 
vivait houIc. 8a beauté était le sujet 
de nombreux commentaires et bien 
que d'un e*prit cultivé elle fuyait la 
société de personnes de sou rang.

La seule famille avec laquelle était 
intime à Troy était celle d’un épicier 
du nom dn Timothée Lanigan qui se* 
composait de l’épicier et de sa femme 
ot d'un parente, Molle Lubee.

Dans une réunion clc /. les Lanigan, 
Madame Henriette llobiiiNon ho crut 
insnltée par un des invités. Quelque* 
jour* après elle se vengeait en faisant 
boire â l’épicier, ù ua famine et. à Mlle 
Lubee de la bière avec de l’arsenic 
qui conduisit toute cotte famille dan* 
sa tombe.

Tournée Spéciale en Californie et 
à l’Expédition de Portland, 

Orégon

La Cie du Grand-Tronc e*t ù orga 
iriser une tournée en Californie qui 
partira eie Québec, le ü juillet et de 
Montréal et Toronto, In G juillet. Le 
train (i’excur*ion pansera par Chicago, 
Council lllufl-r, Omaha, Denver, et 
Colorado Springs. Le train arrêtera 
à tous ces endroit* différent* et de* 
excursions supplémentaire* auront 
lieu à Manitou, Cripple Créé ^Garden 
of the Gods, etc. Do là le train con 
tinuera à traverser le* beaux paysages 
de Denver et do la Itio Grande, Salt 
Lake et de là jusqu'à Lo* Angele*, 
Han Francisco, Mt. Hhasta, Portland, 
Oregon, Seattle, Spokane, Hairit Paul 
et. Minneapolis. Le voyage durera 30 
jours, dont dix noront passé* sur la 
côte du Pacifique. Le prix du billet 
d'aller et retour y compris le passage 
en chemin de fer, le char dortoir, le 
repas dans les hôtels, le>« excursions 
supplémentaire*, etc., est de $105 50 
de Québec et $160.50 de Montréal, et 
$150 00 de Toronto Ce premier voya­
ge est considéré comme un voyage de 
vacances pour les instituteurs et plu­
sieurs qui n’appartiennent pas k cette 
profession, profiteront do l'occasion 
de faire ce voyage à bas prix.

Pour renseignements, s'adresser à 
E C. Bowler, agent général et con­
ducteur, chambre 30K G are Union, 
Toronto. j.n.o.

Ciebelsda Dr. Fred. J. Deniers
CONTRE LE MAL DE TETE
Leurs effets sont d’une efficacité 

merveilleuse contre tous maux de 
tête, migraine, névralgie, fièvre ou 
grippe. Exigez le nom sur chaque 
cachet, En vente partout. DépAt, 
1157 St. Laurent. Montréal.

Nouvelle! du OanedA.
Gardez le Liniment Minard 

dans votre maison.
—Un aliéné, un jeun* homme âgé de 23 

an*, que deux constable* étaient à trnn*f»rer 
de Troie Kivièrea 4 Brockville, s'eat élancé 
hora du convoi du Pacifique, à Thurso. On 
Pa rejoint aprèe une courte de cinq millet. 
Le coovoi allait à 40 millea é l'heure, et ce­
pendant le jeune homme u’a pas été blessé.

—Un enfant de dix mois, fils de M. Adol­
ph* Girard, demeurant à Ottawa Ket, eat 
mort dana dee circouatancea étrange». L'en­
fant était à prendre bou (Hier dameaohaiie 
aux tôié* de set parente, lonquetoutàooup 
il tomba aur le plancher. Les parents s'em 
pre-ssèrer t de porter secoure à l'enfant, mais 
il était déjà trop tard, la chute avait été fa­
tal*, l'enfant a'étant tué en tombant.

—La fête patronale de Al. l’abbé C. P. 
Choquette, supérieur du séminaire de St- 
Hyacinthe, a été l’oooatioa (Pane déenone- 
tration trèe intéreasant* d» U part dea élè 
res snvers 1s vénéré ch f dn l'imtituiion. 
La fé's a duré deux jour». M. l’abbé Cho­
quette oompte au-delà de vingt clou ans ds 
priLaaorat dans l'inslitt.tioo dont il eat an- 
jourd hui la personnage le plus en évidence. 
Il e t o4 à B Iceil, le 0 déoembre 1860 et a 
été ordonné p; être la 19 décembre 1880.

L* Llnimmt Minard eat l’ami 
daa bûoharona.

— La saieon de no« laiteries et ds no« fro­
nt tgsries a’annonue bien meilleurs que l'an- 
aée dernière et les prix sont suesi plus sn- 
ooursgeants poor nos fermier». L’an der­
nier, fl y avait saraboadanoe d'anciens fro­

mage» qu’il fitllaii éoonlc-r et cela n'était 
l>uère encourageant pour no» fermier! d’en­
voyer leur» produit» aux imtitutinus de l’in- 
diutrii- laitière. Il y eut alor» dépression 
sur lu» fromage* nouveaux, tl la rareté de 
cet to unnéu «'explique par lu ftit même, 
('ettu disette a copcmlaut eu ion e-llrt salu­
taire, pui-que lo marché sera maintenant 
amplement approvisionné do f-oma^e nou­
veau, tant pour l’exportation (|tte pour U 
consommât ton locale.

Sirop du Dr Fred J.Deniers 
pour les Enfants

(Je sii’oi) ne peut Atre trop re- 
(‘oimuRiulô pour le Hommoil, In 
dentition, contre les coliques, In 
tliitrrhéu et lu rhume. Eu vente 
partout. DépAt, 1157 run St. Lau­
rent, Montréal.

♦ -•••- •

Nouvelles clea Etatn-UnlR.

Le Llulmout Minard eut em­
ployé par Ion médecine.

— Le» modistoN nu chapeaux, d'après un 
juge de Ctiioag», du noiiI pas du* artistes ! 
Ce juge n’t* pan d’à consulter «a femme 
avant de rendra sou iiu(emeut.

—Ou mamie du Bemis i|uu lu crâne, l'es­
tomac et lu* os do* jambes d'uuêire humain 
ont été trouvé* dan* lo lac Itangcloy, Maine. 
On croit quo co bout là les restos du mal­
heureux (luilletle qui, il y a quatre ans, se 
uoya à cet endroit, au cours d'une promena­
de eu canot qu'il faisait avec un autre indi­
vidu du même nom.

—M. J. J. Yoder, un fermier du comté 
du Cambria, l’eiin-ylvanie, HHauro qu'il dé- 
Itflit lu record do la paternité. M. Yoder 
est âgé de 48 an* ot, mardi dernier, sa fem­
me lui a fait don d'une tille, ('elle dernière 
nuisHanee put te le noinbro dea entants qu’a 
eus Yodor à 26—onzi gan; Ml* et quiuzo 
tilles.

Demandez le Liniment Minard 
et n’en prenez pa« d’autre.

— lliram Cronk, le deruior Htirvivant de 
la première guerre dan* laquelle s’engagè­
rent les KtatH-lJui* nprè» la oonquèie de 
leur indépendance, u«i mort h i’ùgu de 105 
ans. Il était né U Frank ford, unmté de Her­
kimer, N. Y., lu 20 avril 1800. Il avait à 
diverses reprisu*, r« <;u de* honneurs du gou­
vernement du Washington, qui lui payait 
une pension.

— A Washington, l’amiral Uewry et une 
vingt aine de se* camarade* su sont réuni» 
dan* lo banquet annuel qui célèbre la victoi­
re de la marine américaine à Manille. Cet­
te année, la fétu avait pri* un caractère de 
gaité spéciale ; en i Ilot, les sommes qui re­
venaient aux marins de Manille avaient été 
accordées par le Congrè» apte» un procès 
qui dure depui* la tin du la guerre, Dewuy 
a irçtt $18,(MX) et se* camarade* $1,000 ulia- 
oui), comme part do prise.

DECISIONS JUDICIAIRES CONCER­
NANT LES JOURNAUX

1. Toute personne qui retire ré­
gulièrement un jourhitl du buroHii 
tie poste, qu’elle tût souscrit ou 
non, (pie ce jouriml .soit lulre.sHé n 
son nom ou ii celui-ci d’un autre 
est roHpouHablo du paiement.

2. Toute personne qui renvoie 
un journal est tenu de payer tous 
les arrérages qu’elle doit sur son 
abonnement, autrement, l’éditeur 
peut continuer A le lui envoyer 
jusqu’à ce qu’elle ait payé. Dans 
ce cas, l’abonné e.st tenu de donner 
en outre, le prix de l’abonnement 
jusqu’au moment du paiement, 
qu'il ait retiré ou non le journal du 
bureau de poste.

8. Tout abonné peut être pour­
suivi pour abonnement dans le 
district où le journal se publie, 
lors même qu’il demeurerait à de.s 
centaines de lieues de cet endroit.

4. Les tribunaux ont décidé oue 
le l'ait de retirer un journal du bu­
reau de poste, ou de changer de ré­
sidence et de laisser accumuler les 
numéros à l’ancienne adresse cons­
titue une présomption et une 
preuve prima fade d'intention de 
fraude.

Foui Sauver iii'ARKiir
£<-1 avoir la meilleurs macblne s* 
■plu* bs* prix (lugros. Aobetes 
■direct des manufacturlcts. Us 
'seul profit. Tous Iss accssssirss 
Brans. 10 jours d'essai Garoa*

. BM. M pssrt |f .*•
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Tout à y gagner 
Voua avez tont à y faner en employ* 

ant le BAUME RHUM AL poor le 
traitement dn rhume, de la tonx, de la 
bronchite.

progrès k l'dôt
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Bulletin du Jour

UANADA
—Montigoor Mkjoriu MordiAnd, curé de 

(ienttlly, vient de mourir.
—Joeepli Cleary, tnétii euuvage, figé Je 

‘25 an* environ, «W noyé à U Comte Hleue, 
lao St Jean, en viailaut aea tilete.

— Le corpa d’un jeune Italien a été trouvé 
Il neuf niillea de North H*y, Out. Il porte 
dea marques de violence qui font croire à 
un meurtrr.

— L'archevêque (îauthier, de K.ing»ton, 
ira à Home celte auuée. h n'a pae fait a» 
visite au Saint-Siège dt-puia tou élévation 
épiacopale eu 1$9Ü.

— Un jeune homme employé dana un mou­
lin il Callender, Ont., a’eat tait prendre par 
un morceau de boia et ensuite fut projeté 
aur nue acie et tue iiiatantauémeut.

— Un nommé Joaeph iVlletier, de Saint- 
Cyrille, comté de l lsiet, employé de la St, 
Lt-vvience Lumber Co., Kicoutnaia, a’eat 
noyé accidentellement et par imprudence, 
pendant le tlolta^e dei billots.

— Le coroner de Québec a été prévenu 
qu'un nommé Harvey, âgé de "25 ans, aest 
noyé dans la rivière Boulonnai*. Le cada­
vre a été repêché, puia transporté au Lac 
Edouard oit une enquête sera teuue.

— Un fermier de Haineaville, Ont., a dom 
né de U boiaion entvraote à troia enfanta 
âgés respectivement de 0, S et 1*2 ans. Ce­
lui de six ans est mort quelques heures plus 
tard, et celui de huit ans est dana uu étal 
critique.

— Dimanche, à Ste-Cunégoude de Mnnt- 
téal, au milieu d’une foule considérable et 
d’un graud nombre de piètres du diocèse et 
d'ailleurs, Mgr Bruchési béniasatt la pierre 
angulaire du nouveau temple que la parois­
se est il b&tir.

Dca voyageurs annoncent qu’un M. 
Jchuny Colline, employé de la St Maurice 
Lumber Company, a eié trouvé mort dans 
sou lit, ces jour* dernier*, à la rivière Ver­
millon, dan» lo haut du Saint-Maurice. Il 
ne s'était plaint d’aucun malaise et parais­
sait eu tièj bonue santé lorsqu’il s’était cou­
ché.

— Uu ami venant rendre visite il Custave 
et Charles Kamlin, à un quart de mille à 
l est d’AIamo, Colombie Anglaise, a trouvé 
ses deux amis morts daus leur cabane. Les 
deux cadavres portaient d’horribles blessu­
res. Rien n'était dérangé daus la cabane, 
et il n’y avait pas de signe de lutte. Ou 
croit que les hères se sont tués entre eux.

—A Arnprior, Ont,, un Italien du nom 
de D.-lcastro, âgé de ûü ans, qui était a di 
uer, se leva tout à coup et plongea sou 
couteau daus le cteur d'un jeune italien de 
17 ans du nom de Carare, qui se trouvait 
assis à côté de lui. Le jeune homme se leva 
aussitôt et courut â la porte qui donne sur 
la cour, mais ne put aller plus loin, il lom 
ba mort.

KTATS-UNia
—Uu a trouvé daus la rivière Clyde le ca­

davre de Joseph Martel, de West Derby, 
Vt., disparu depuis cinq semaines.

—A Lowell, Mais., une jeune femme de 
19 ans, Mtne.May Wilbur, s’est suicidée, eu 
absorbant une forte dose de atiychuiue.

— Dans un incendie à la "Atlas Brewing 
Company," de Chicago, cinquante chevaux 
ont péri. Les pertes sur les bâtisse* sout 
peu élevée*.

— La terrible méningite cérébro-spinale 
sévit à l’état de tléau, â White River Junc­
tion, Vt. Les école» ont été ft-tniées par 
mesure de prudence.

—A Springfield, Mata., Juhu M. Craves, 
âgé d’environ ‘2.'l uus, lilt* de Chailt-s (iraves, 
de l'awtucket, K. J., s’est suicidé en se ti- 
raut une halle au cieur.

—(leorge G. et Thomas Catlcill, hères 
jumeaux, se sout ne yés euseinhlo, ta cha­
loupe qu'ils montaient ayant chaviré sur uu 
vaste étang, à Juliuslown, N. J.

— A Chicago, uu enfant de S ans, Kuocli 
Carlson, a été tué & coup de revolver par 
des camiouneure noirs dont il se moquait 
en compagnie d'autres camarades.

— Le congrès international des employés 
de chemins de fer a cessé de siéger samedi à 
Washington. Un assure que des solutions 
satisfaisantes ont été trouvées aux vingt fa­
meux problèmes posés aux délégués.

—Le retour du président à la capitale a 
été attristé par l'idée de la question finan­
cière qu'il est appelé â résoudre. Kn ttfi-t, 
le trésorier a uu déficit de $35,000,000 cl il 
faudra trouver des moyens de combler ce 
déficit.

— John Johnston, charntier-charhonnier 
de New-York, a tué sa femme à coupa de 
revolver. La malheureuse était assise sur 
le pas de sa porte. Le meurtrier s'est livré 
à la police et a déclaré qu'il avait cédé à 
uue impulsion irrésistible.

— Un convoi de passagers a déraillé dans 
le voisinage de Lafayette, Itid. Le couvoi 
comprenait plusieurs wagons dont uu cer­
tain nombre sont complètement détruits. 
Deux employés du train ont été tués et six 
passagers sont grièvement blessé*.

—Un jeune Canadien-français, nommé 
François Dussault, a été broyé ces jours 
derniers sous les roues d’un convoi du 'Nor­
thern PsciQo' à Blueberry, Wisconsin. Une 
dépêche apprenait la triste nouvelle à son 
vieux père, M, Octave Dussault, boucher, 
de Saint-Louis du Mile-Eod.

—Herbert V. Croker, fils de Richard 
Croker, a été trouvé mort dans un train du 
chemin de fer de Topeka et Santa-Fé, entre 
Kansas City et Newton (Kansas). Il a évi­
demment succombé à l'absorption de quel-
Îue drogue qui lui aura été administrée à 

lansas City, cù il avait pria le train.
VIHUX PATS.

—Une dépêche de Saint-Pétersbourg rap­
ports que Ivan Kslitff, qui a assassiné le 
grand dac Serge, a été pendu samedi à Mos­
cou.

—A Varsovie, de nouvelles émeutes se 
sout produites daus le quattier juif. La 
police a intervenu et plusieurs personne* 
ont été blessée*.

—Le steamer “Kilon", d'une capacité de 
178 tonnes, a frappé une mine au large de 
Port-Arthur et a eombré presque immédia­
tement. LYquipage a été sauvé.

—A Paria, les débiti aur le projet de loi 
relatif à la séparation des Eglises et de l'E 
tat approchent de leur 60. Les sessions des 
conseils généraux, dans les départements, 
ont montré que l’opinion du paya se trouve 
partagée & peu ptèi également—pour et 
consre.

—Le major-général Sokoiovskuy, gouver­
neur-général de la province d'Ufa, Russie, 
a été bleaié sérieusement, dans un jardin
Cublic oit ae donnait une représentation.

'assassin a disparu après avoir tiré plu­
sieurs balles à sa victime, qui mourra pro­
bablement.

—La grande course de bateaux automo­
biles organisée par le Malin, de Paris, a été 
un déiastre. Partis de Douvres pour Tou­
lon, tous les bateaux ont coulé on ont dû 
être hissés à bord des croiseurs qui lee ac­
compagnaient. Le "Quand même," dn duo 
de Gazes, est disparu avec son équipage.

—Un croit que Lord et Lady Roberta vi- 
aiteront le Canada au moia d'août prochain, 
et qa'ils f iront la traversée à bord du 'Vic­
torian' de la ligne Allan. Des arrangements 
ont été faite pour que la fanfare des dragone 
Irlandais de la Oarde fasse la traversés le 
17 août à bord du " Victorian” et comme 
Lord Roberts est colonel honoraire de ce 
régiment, il y a tout lieu de croire qu'il 
viendra par le même steamer.

— Les commissaires du canal de Panama 
ont rrçu la nouvelle que trois employ4» au 
canal étaient morts de I* fièvre j*nne. L'un 
d’entre eux est un nommé Ji hn •'•on, de 
Montréal. Il e*t tombé malade le 3 mai et 
il est mort le 15.

— Ou vient de publier eu France la bi­
bliographie de tous les ouvrages 14ui ont été 
imprimés jusqu’à ce jour sur l'affairevDrey­
fus. Il n’y en a pas moins de 729 ! Sept 
cent-vingt-huit volumes ! Toute une biblio­
thèque ! Et combien de milliers d’article* 
ont été publiée eur le même sujet ! L’affaire 
Dreyfus a été une bonne affaire pour le* fa­
bricants de papier.

E0H08 DU JOUU.

—Le Sénat a’eat ajourné Jeudi eoii 
pour quinze Jours, Jusqu’au C Juin.

—Sir Wilfrid s’est senti indisposé 
lundi matin après les funérailles de 
Mme Scott et il a passé la Journée 
chez lui.

—Le gouvernement de Pile du 
Prince Edouard demande au gouver­
nement de l’aide pour la coustruction 
d’un tunnel destiné à relier Plie d la 
terre ferme.

—Pendant le mois d’avril les re­
cettes du Revenu de l’Intérieur ont 
été de $993,157.27, compaté d $1,- 
050,305.09 pour le mois correspon­
dant de l’année dernière.

—M. Marc Sauvalle, Journaliste, 
qui était depuis trois mois d Phôpilal 
St-Luc, Ottawa, souffrant du rhuma 
tisme articulaire, a pu être conduit 
chez lut samedi d Montréal.

—Sir Wilfrid Laurier a promis 
d’assister d l’inauguration des non 
velles provinces de l’Ouest, qui aura 
lien i Régiua le 1er juillet prochain, 
si les bills d’autonomie sont adoptés 
avant cette date.

—M. Hans Logan, député de Cum 
berland, qui est d l’hôpital St Luc 
depuis plusieurs mois, a subi une 
troisième opération de la trépanation 
derrière l’oreille droite. Malgré la 
gravité du cas, Popéiatiou a bien 
réussi sous la surveillance spéciale 
d’un médeciu de New Yotk.

— D’après la somme de travail qui 
s’est fait cette semaine, il est tout 
probable que la session prochaine fi 
nira le 2*2 ou 23 du courant. A part 
d’un petit nombre de projets d’intérêt 
général, il ne reste plus qu’à disposer 
du budget et de quelques amende 
ments d la loi des licences.

— L’hon. M. Hyman est allé à 
London, Ont., où il devra bientôt 
briguer les suffrages. Le ministre 
des travaux publics intérimaire dit 
qu’il n’a pae encore été invité à pren­
dre le portefeuille de feu l’hon. M. 
Sutherland et qu’il ignore la date des 
deux prochaines élections partielles 
dans London et Oxford Nord.

— Le gouvernement de Toronto 
vient de décider que samedi tic cette 
semaine, quatre juges de la cour su­
prême se réuniront pour discuter la 
question des demandes d’invalidation 
d’élections. Us décideront des dates 
et des endroits où les causes seront 
plaidées. Il y a dix de ces demnn 
des. Il y a eu sus cinq contre de 
mandes d’invalidation. Oo croit que 
pour six de ces comtés, la question 
sera réglée par le ‘‘pairage.”

—La nouvelle province d’Alberta 
sera divisée en vingt cinq comtés. 
Edmonton, la future capitale de la 
province, augmente avec une rapidi- 
dité prodigieuse. Il n’y a pas trois 
ans que la première locomotive fai 
sait retentir le premier sifflet, que 
déjà elle devient le point de rallie 
ment de trois transcontinentaux. Les 
terrains sur la rue principale se sont 
vendus à $300 le pied. Les terrains 
environnant la ville quintuplent en 
valeur chaque année. Il y a onze 
ans que le régime conservateur est 
terminé.

— Le commerce étranger du Cana 
da pour les dix moia finissant en 
mai donne $371,951,412, soit une 
diminution de $2,500,000, pour la 
période correspondante de 1903 04. 
Lee importations ont été de $209,• 
561,815, une augmentution de $10,- 
279,311. Il y a diminution de $9,- 
608,005 pour lee produite domesti­
quée, eur un total de $153,951,403. 
Pour le mois d'avril, les importa 
tiooe ee sont élevées à $20,767,006. 
Dans l’exportation dee produits ca 
nadiene en mai, il y a augmentation 
dans les ventes du poisson, du bois, 
des produits de manufactures et mi 
nerais.

—La réorganisation des départe 
ments, à Québec, donnera le résultat 
suivant : Travaux publics et travail ; 
colonisation, mines, pêcheries et ca 
dastre; bois, forêts, arpentage et 
pouvoirs d’eau. Cette réorganisation 
nécessitera la nomination d’un nou­
veau ministre à la tête du départe 
ment de la colonisation, mines, etc. 
L'iion. M. Turgeon restera au dépar 
tement des terres, et l'honorable M. 
Allard, au département des travaux 
publics. Jusqu'à ce jour, le dépar 
tement des Terres de ia Couronne 
était surchargé de travail, et il était 
devenu tout à fait urgent de créer 
an nouveau ministère pour donner 
satisfaction au public. La loi des 
terres sera aussi modifiée de manière 
à accorder aux colons l'espace de 
deux ans, au lieu d’un, pour faire en­
registrer leurs billets de location.

PARLEMENT FEDERAL ’

Séance du 15 tuai.
A la séance de l'après-midi, l'Iiono 

râble M. Fitzpatrick a expliqué la dif­
férence qu'il y a entre le premier et le 
deuxième Article.

Répondant à M. R. L. Borden Sir 
Wm Mulock qui conduisait la chaut 
bre aujourd’hui, a dit que la nouvelle 
tendant d faire croire que M. Hyman 
avait été assermenté comme ministre 
était fausse ; quant à ia date de la 
prestation de serment, il valait mieux 
attendre Sir Wilfrid.

Le Dr Sproule a donné avis que 
l'hon. M. Sutherland était mort et que 
le comté de North Oxford était aans 
représentation. Il a demandé au 
speaker d’émaner les brefs d’une élec 
tion.

M. Fitzpatrick donne avis tie deux 
hills concernant l'administration de la 
justice et le gouvernement des terri 
toires tie Keewatin, de Mackenzie et 
d’Athabakka.

La famille de l’hon. M. Sutherland 
a adressé ses remerciments à la dépu­
tation pour les Heurs quelle a envoyées 
sur la tombe du défunt et la réprésen 
tation du parlement aux funérailles.

Séance du 16 mai.
La discussion a porté principale­

ment sur l'exemption du Pacifique-Ca­
nadien. L’opinion semble unanime 
des deux côtés de la chambre sur ce 
sujet.

L'hon. M. Fitzpatrick a présenté un 
bill sur la présentation dans les Ter­
ritoires du Nord Ouest. C’est un bill 
à peu près semblable à celui qu'a pré­
senté M Casgrain l’année dernière.

M. Armand Lavergne interpellera 
le gouvernement au sujet de l'opinion 
de Mgr Légal que public chaque jour 
le Canada. Il demandera si cçtte 
opinion au sujet des écoles est partie 
d'un document adressé au gouverne 
ment et dana l’affirmation s'il y a ob 
jectiou à produire ce document.

Sir E zéar Taschereau, substitut du 
gouverneur général, a ratifié une lon­
gue série de bills au Sénat.

Les articles 15, 17, 18, 22 et 23 du 
bill d’autonomie ont été adoptés. 11 
ne reste à discuter que l’article 16 
concernant l’éducation et l’article 2 
relatif à l’application de l’acte de I A 
mérique Britannique du Nord.

D’importants discoure, entre autres 
celui de M. Fitzpatrick, seront pro 
noncés en rapport avec ces clauses. 
La tendance de l’opposition à prendre 
les choses facilement, a quelque peu 
surpris la chambre. Elle a dû ap 
prendre que le gouvernement était dé 
cidé à lui donner toute la bataille 
qu’elle semblait désirer dans North- 
Oxford et London.

Séance du 17 mai.
Dès l’ouverture, M. R. L. Borden a 

attiré l’attention du gouvernement sur 
le sort du capitaine et de l’équipage 
du ‘‘Agnes Donohoe ” emprisonnée au 
Brésil comme braconniers. Le leader 
de la gauche a répété l’histoire dee 
malheureux exilés, et sir Wilfrid Lau 
rier a répondu que son gouvernement 
est en correspondance avec celui île 
l’Uraguay.dco sujet, et que jusqu’à 
présent, les explications du gouverne­
ment de la petite république ont tardé 
à venir.

A une question de M. Bergeron, M. 
Fielding a répondu qu’il amenderait ft 
cette session l’acte des banques, mais 
que les amendements seront secondai 
res.

Les bills de M. Fitzpatrick concer 
nant les territoires du Nord Ouest ont 
été lus une première fois.

Le bill du gouvernement modifiant 
l’acte des chemins de fer et concernant 
les droits de circulation de ITntercoio 
niai aur le Grand-Tronc entre Mont 
réal a été discuté longuement et laissé 
en suspens.

La chambre a passé une partie de 
l’après midi à écouter une discussion 
sur les tarif* de fret de (’Intercolonial.

Des crédits supplémentaires pour 
1905 ont été déposés à la chambre. 
Le total est de $6,379,342 dont $4,- 
839,550 an compte du fonds consolidé, 
$1,259,240 au compte du fonds du ca­
pital et $280,556 pour crédits non au­
torités. Le total pour 1905 est jus 
qu’à ce jonr de 75 millions le même 
chiffre que l’année dernière quoique 
49 millions seulement aient été dépen 
sés et qu’il y a 26 millions à voter à 
nouveau.

La chambre a voté dans la soirée 
certains crédits du département, dn l’a­
griculture et s’est ajournée à 11.30.

Ll GI8LATÜRE PR0VIN0IALK

Séance du 15 mai.
La séance a été courte aujourd hui, 

mais la chambre a préparé beaucoup 
de besogne.

Ainsi, le gouvernement a présenté 
quatre projets de loi.

Le gouvernement a aussi présenté 
une résolution accordant une alloca­
tion additionnelle aux écoles élémen­
taires. Cette augmentation d’alloca­
tion sera de $50,000 ; ce qui portera 
le crédit total à $100,000 pour les éco 
les élémentaires.

Le gouvernement a présenté de plus 
des résolutions concernant les licences 
et les taxes sur les compagnies et cor­
porations commerciales. Ces résolu­
tions ne sont pas encore imprimées, 
mais nous croyons qu’elles ont rapport 
aux opérations de la Bourse.

M. Prévost a proposé la deuxième 
lecture du projet do loi intitulé : "Loi 
amendant les articles 55,1126 et 1327 
du code de procédure civile.” Cette 
mesure a pour objet de donner plus 
de pouvoir aux greffiers des cours de 
comté, par exemple, de leur permettre 
de rendre jugement on l’absence du 
juge.

Cette proposition a été adoptée.
Béance du 16 mai.

La séance dn l'après-midi a été con 
sacrée en grande partie à la discussion 
des bills d'intérêt public qui sont en 
core sur le journal de la chambre. 
Plusieurs do oes projets d«i loi ont été 
adoptés en deuxième et en troisième 
lecture.

M. Cherrier propose la deuxième 
lecture du bill intitulé : "Loi amen-

ALLIANCE NATIONALE.
Société de Secours Mutuels et de Bienfaisance pour les Catholiques 

de Langue Française.
UUUKAU Cil KF — MONTRÉAL

Cette société, fondée daus des cir 
constances particulières au mois de 
décembre 1892, est la première asso­
ciation canadienne française établie 
sur le système fédératif, c’est à-dire le 
système de cercles ou succursales dans 
les différentes paroisses où elle a éteu 
du ses opérations.

C’est aussi la première association 
nationale du genre qui ait basé ses 
opérations financières sur le système 
d’accumulation de fonds de réserve 
pour la caisse de décès afin de pouvoir 
garantir sa stabilité d’une manière 
permanente, système adopté aujnur 
d’nui par tontes les atsociations im­
portantes, et préconisé par les mutua­
listes les plus autorisés et les mieux 
renseignés.

Les raisons qui ont présidé la fon 
dation de l’Alliance Nationale se ré 
sunient dans les quelques remarques 
qui suivent :

Dans le cours des deux années qui 
ont précédé sa fondation, un certain 
nombre de société* de langue anglaise, 
dont le bureau principal s’était établi 
dans l’ouest des Etat* Unis et du Ca­
nada, faisaient un recrutement consi­
dérable parmi l’élément canadien 
français de la province de Québec, en 
faisant miroiter aux yeux de nos coin 
patriotes des méthodes administrati­
ves nouvelles et inconnues jusqu'alors 
dans la mutualité canadienne fran­
çaise.

Leur subdivision en branches ayant 
leur autonomie, l’attrait de la nou 
veauté, l’activité dans l’action, tout 
contribuait à attirer nos compatriotes, 
qui se jetaient on masse dans ces ins 
titutions, sans songer qu'ils ne se 
raient jamais assez nombreux pour se 
faire rendre justice, le jour où il s’élè 
verait un contlit entre leurs intérêts 
et ceux de leurs confrères saxons dont 
les aspirations ne peuvent être les 
mêmes que les nôtres et oubliant ainsi 
qu’ils dépouillaient la province de 
Québec des capitaux que doivent né 
cessairement accumuler ces sociétés.

Notre distingué compatriote, M. H. 
Laporte, maire actuel de la ville de 
Montréal, de concert avec feu S* 
Grandeur Monseigneur Fabre, à la 
tête d’un groupe do citoyens, parmi 
lesquels on remarquait entre autres, 
M. Jos. Contant, président actuel de 
cette société, etc., etc., crurent que ’e 
temps était venu d’attirer l’attention 
de l’élément catholique sur ces faits, 
et après une étude sérieuse de la mu­
tualité, en vinrent à la conclusion de 
fonder une association essentiellement 
française et catholique dont les ra 
meaux devraient s’étendre par tout le 
continent américain où sont établis 
des groupes de nos compatriotes Après

avoir combiné ce qu’il y a de meilleu 
dans la mutualité et l’assurance, ils 
créèrent un système amélioré, et le 11 
décembre 1892, fondèrent l’Alliance 
Nationale. Ils décrétèrent, dans le 
premier article de sa constitution, 
qu’elle aurait pour but (’union des 
catholiques parlant la langue française 
dans une commune pensée de secours 
mutuels et dn progrès de leurs intérêts 
matériels et moraux.

Les fondateurs avaient cru travail­
ler avec connaissance de cause, et les 
événements leur ont donné raison de 
plus.

Venue à son heure, et répondant 
parfaitement au besoin dn notre épo 
que, cette association est restée supé 
rieure et*sa carrière a été marquée par 
dos succès retentissante. Aussi pent 
elle affirmer qu’aucune société, propor­
tionnellement à son effectif et à son 
âge, n’a recruté un plus grand nom 
lire de sommité* dans le clergé, dans 
la politique, (Iaiih les profeusioiiH libé­
rales, dans la finance, dans lo coin 
merce et dans l’industrie. E le accorde 
de* secours en maladie pendant vingt 
semaines par année, des bénéfices au 
décès des sociétaires au montant de 
$500, $1,000, $2,000 et $3,000 selon 
le cas ; elle paie 50% du montant as­
suré à ceux do ses membres frappés 
d’invalidité, le surplus étant payable 
au décès du sociétaire, ou lorsqu’il 
aura nttoiut l’âge de 70 ans ; elle ac 
corde une pension égale à 10% du 
montant assuré aux membres qui ont 
atteint l'âge de 70 ans ; elle accorde 
aussi un certificat acquitté à ceux de 
ses membres qui se retirent après dix 
ans do sociétariat et elle accorde en 
fin une exemption do contribution 
aux membres frappés d'infirmité abso 
lue ou qui ont atteint ! ago de 70 ans ; 
elle possède actuellenent un capital de 
$475,000 à sa caisse do dotation et 
d'à peu près $125,000 dans ses caisses 
des malades, ce qui 1a met à la tête 
de toutes les sociétés de bienfaisance 
qui opèrent sur lo continent améri­
cain, si i'ott compare sa réserve accu 
muiée avec sa responsabilité, puisque 
c’est elle qui a la plus forte réserve 
par $1000 d'assurance en vigueur.

Les fondateurs et administrateurs 
qui ont dirigé cette société ont iahon 
d être fiers de* ré*ultat* obtenus pen­
dant ces douze premières aune1 s d’o 
pération et no* Canadiens en général 
peuvent dire avec orgueil qu’ils posiè 
dent daus la mutualité une des insti­
tutions les mieux organisées à tous les 
points de vue et répondant pat faite 
ment à leurs intéiêts.

C'est un fait auquel nos compatrio­
tes devraient penser en ces temps de 
concurrence à outrace.

dant la loi relative aux médecins et 
chirurgiens.”

M. lo docteur Jobin, député de Qué 
bec K*t, combat cette mesure par un 
vigoureux et éloquent discours, et se­
condé par M. Moihhpau, il propose le 
renvoi a six mois

Lo bill est tué par un vote de 28 
contre 19.

Le projet tie loi de M. Champagne, 
concernant les voitures d'hiver, ren 
contre une forte opposition. Cette 
mesure se lit comme suit:

"Il ne peut être fait usage dana les 
comtés de cette province, à l’exception 
de* cités et villes, de voitures d’hiver 
sur aucun des chemins du toi ou che­
mins publics, à moins que les chevaux 
ou autres hêtes de traits, lorsqu'ils ne 
sont pas attelés de front, ne le soient 
de manière que lo patin gauche des 
voitures suive la trace de tels chevaux 
ou autres bêtes de traits, ni à moins 
que les voitures n’aient une largeur 
de quarante deux pouces au moins en 
tre le* deux faces extérieures des pa 
tins, quant aux voitures faites après 
le premier novembre 1905.”

L'hon. M. Turgeon a fait observer 
que cette législation convenait peu à 
la région de Québec et qu’il croyait 
préférable de soumettre ce bill nu co 
mité de législation avant d’adopter le 
changement radical qu'il propose.

Le bill est lu une seconde fois et 
renvoyé au comité de législation

A la séance du soir, la chambre 
consacre la première heure à la consi­
dération des hills privés.

A 9.30 hrs. M. l'Orateur appelle les 
ordres du gouvernement, et 1 bon. M. 
McCorkill se lève pour proposer la se­
conde lecture du bill, basé sur des ré­
solutions concernant la loi des licen­
ces de Québec.

L’hon. M. Gouin propose la seconde 
lecture du bill qui est adoptée sur di 
vision.

102 ANS
M. Samuel Wintle, de Melbourne, 

a célébré, lundi, son 102e anniversaire 
de naissance. M. Wintle se porte 
assez bien ; il ne souffre, dit-il, d’au 
cuue maladie, et il jouit encore de 
toutes ses facultés.

Il est né à Gloucesterkhire, en An 
gleterre, l’an 1803. Il émigra au Ca­
nada en 1826. Il se souvient très bien 
de cette traversée ; il prit 8 semaines 
pour se rendre de Liverpool à Québec.

Ses premières années dans ce pays se 
passèrent chez feu M. R. Tronholme, 
de Kingsey, après quoi il vint s’établir 
près de Richmond. Il fut l’un des dé 
fricheurs qui ouvrirent la route Craig, 
conduisant dn Québec à Montréal.

M. Wintle se maria trois fois. Son 
premier mariage eut lieu en Angle 
terre. De ce mariage naquirent trois 
fils, dont un seul est vivant, Samuel. 
Sa deuxième épouse fut Mme veuve 
George Smith, qui se noya dans un 
étang à quelque quatre milles de 
Richmond. Sa troisième femme- fut 
Mme veuve Rogers.

M. Wintle fut l’un des premiers 
conseillers du Canton de Cleveland.

"Lorsque les magasins étaient rares 
dans cette région ci", dit-il, ‘'j’allais 
faire du commerce à Trois Rivières ; 
l’été, je descendais sur la rivière St. 
François, et l'hiver, je m’y rendais en 
raquettes avec un petit traîneau."

J’ai guéri un cheval qui souffrait de 
la démangeaison des aoiniaux avec le 
LINIMENT Ml NARD.

Ciiiusroeuuit Saundkhh.
Dalhousie.
J'ai guéri un cheval qui s’était bles­

sé sur une fourche par le LINIMENT 
MINARD.

Emv. Lin m KF.
St-Peters, C. A.
J’ai guéri un cheval d'uue mauvaise 

enflure avec le LINIMENT MINARD.
Tnos, W. Payne.

Bathurst, N. B.

LE "VI0TOR1A DAY”

COMMENT IL 8KRA CÉl.ÉUItÉ A RICHMOND
Lü 24 mai 1905 fera époque dans 

les annales de* célébrations publiques 
de Richmond.

De tous les Cantons de l’Est, Rich 
moud sera la seule ville où le "Vic­
toria D-iy” sera célébré.

Des trains spéciaux arriveront de 
tous les villages voisins durant le cours 
de l'avant midi et ils retourneront le 
soir à 11 heures.

A 10 h 30 a.tn. il y aura procession 
par les principales rues de la ville. Y 
prendront part le fanfare de Wind 
sor Mills, celle de Richmond, puis 
les clubs de baseball en costume, de 
Richmond, Danville et Windsor, etc.

Au cours de i'après-midi, des par­
ties de baseball seront jouées entre les 
clubs de Richmond v«. Windsor, et de 
Windsor vs. Danville, sur le terrain 
do club athlétique. Co sera l’événe 
ment de la jouruée.

Il y aura aussi dos courses de tous 
les genres, d’automobiles, do chevaux, 
de bicycles, etc.

Le soir, un concert sera donué à 
1 hôtel de ville, sous les auspices du 
club athlétique. Ce sont là les grandes 
lignes qui seront suivies le 24 mai à 
Richmond.
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ASSURANCE.
Prémunissez-vous contre le feu en tenant 
votre propriété bien assurée à un bureau sûr.

W. S. DRESSER & CO.
29 CARRE STRATHC0NA,

SHERBROOKE.
Z^Oâranta pour les Cantonade l’Brtda la NORTH AMBRIOAN Lunin 

ABHURANOB CO , da Toronto. Ont -Oaa agents notifs demandée dans i«>
I ! districts non représentés. De bonu contrats leur seront donnés. \

i

___ 3?0"U"IEfc____

PIANOS et ORGUES
Et toutes sortes d’instruments de Musique,

-VOYEZ-

H. G. WILSON & SONS,
Ou écrives pour les catalogues et les prix.

Seule agence peur les Pianos bitn connus de HEINTZMAN 
& CO., MASON & RISCH, KRANICK & BACH, WILSON 
BERLIN et MORRIS.

Pianos neufs à partir de $250, garantis. Conditions faciles de 
paiement. Pianos d’occasion, à partir de $40 en montant. Orgues 
neuves, à partir de $60 en montant. Pianos et Orgues à louer, 
Grandes Orgues pour églises.

Réductions spéciales aux membres du clergé et aux couvents.
FONDÉE IL Y A 41 ANS.

H. C. WILSON & SONS,
63 Kne Wellington, SHERBROOKE. - Succursale 1 Hagog,

THEATRE CLEMENT. GRANOTRUNKrsystem

LUNDI SOIR, 22 MAI 1905. FETE VICTORIA
JOHNNY GALVIN

Directement de Broadway, New York, avec 
cette entraînante comédie mutdcalo.

A Bell Boy
Analaté do comédiens qui savent vous faire 

rire, et un chœur bien exorré de belles fllles. 
Ktalant une richesse do costumes.
Scènes élé(<an**>s.
(Jrauds effets électriques.
't ont est au ris et au sourire.

% She#x

TAUX DE L'EAU
Lés comptes d'eau doivent être 

payés le ou avant le 20 mai. 
Après cette date, l’approvision­
nement peut être retranché sans 
avis.

Comité de l’Aqueduc. 
W. B. McCaw, commis.

(XOUil de Ciroult. No. 115. J. Kd wards, de- 
j mandeur. vs. A Implante, defendeur, et 
K. l^icrolx et al, ml* en cause. Ueiout veu 

du* par autorité de justice, le lundi, vingt- 
neuvième jour de mai 19Uâ, à doux heures de 
l'après-midi, A l'ancien domicile du défendeur, 
è l'arriére du numéro trente neuf, rue Grove, 
en la cité de Sherbrooke, les biens et effets 
saisis en cotte cause, savoir : un orgue U -11 et 
do* meubles de méuaKO. Condition* do la 
vente, nr^nt comptant. Sherbrooke, 19 mai 
19üô. Kd ward M, McManus, H. C. S.

CANADA, province do Québec, district de 
8t. François, en la Cour Supérieure. The 

Eastern Townships Dank, demanderesse, vs. 
Dame Mary K Moore, veuve de fou Charles 
H. ClouKh, défenderesse. 1» trentième jour 
de mai mil neuf cent cinq, ft dix heures de l’a- 
vant-midl, seront vendus par autorité de jus­
tice. au bureau principal uo la Kastorn Town 
ship* Bank, en la cité de Sherbrooke, dans lo 
district de 8t. François, les effets mobiliers do 
la défenderesse saisis en cette ouse. consis­
tant on : quatrovinet-six (80) actions do la 
Kastern Townships Bank, savoir : quarante- 
trois (43) actions apparaissant nu nom de la 
défenderesse en tide! commis (In trust) pour 
Sidney L. Clough, et quarante-trois (43) actions 
apparaissant au nom do la défenderesse en 
tldei-commla (lu trust) pour Maiinio M. Iloke. 
Daté, Sherbrooke, 19 mai 1905. J. O. Gauthier, 
H. o. S.

CANADA. i
PROVINCE DK QUKBHO,}

District de SL François. I
DANS LA COUR 8UPERIKUKK.

No. 903.
DAM K MAP Y JANK CHATKLLK, do 

Hromptonville, épouse de Toussaint Meu­
nier. cultivateur de Bromptonville, da­
ment autorisée ft ester en justice,

bemaiulertsHC,
VH.

1X5 dit TOUSSAINT MEUNIER,
Défendeur.

Une action en séparation do bleus a été in­
tentée.

EMILK RIOUX, 
Proc, de la demanderesse. 

Sherbrooke, 11 mal 1905.
CANADA, j

PROVINCE DE QUEBEC, }
District de St-François. J

Dans la Cour de Circuit, dans et pour le 
comté de Stanstcad, à Coaticook.

LESLIE P. HOVEV. du canton de Hereford, 
dans lo dit district, cultivateur, et PAR­
KER T. BALDWIN, de la ville de Coati- 
oook, dans lo ditcomté do btanstead, bour­
geois, en leur qualité d’exécuteurs des der­
nières volontés ot testament de feu Edwin 
Bean, reçus devant John Frasor, notaire, 
et témoins, et dOment enregistrés au bu­
reau d'enregistrement de Fa division de 
Coaticook,

Demandeurs ès quai, 
vs.

CLARENCE LAFOE. cl devant du dit canton 
do Hereford, maintenant absent aux Etats 
Unis d'Amérique,

Défendeur.
Il est ordonné au défendeur de compa­

raître dans le mois.
Ledlxièmejourdemai mil neuf cent cinq.

OTIS BHURTLKKF,
G. C. C.

W. L. SlIUHTLRKK,
Pi oc. dos demandeurs.

FIL D’BNQBRBAGB.
Jusqu'il nouvel ordre, le ill d'engorbage sera 

vendu au Penilencier do Kingston, aux culti­
vateurs, en quantité qui sera désirable, au 
comptant, aux prix suivants :
“Manille pure”........  ........ <600 pds à la Ib) 121c
“Manille mêlé’'................. (550 pds ft la 1b) 10|o
“Nouvelle-Zélande pure". .(450 pds ft la 1b) Uu 

le de moins sur les lots ft lu tonno.
Tous f. a b. Kingston.

Adressez toutes communications, aveu or- 
nL à J M. Platt, Préfet du Préfet du Péni- 
ncier, Kingston, Ont.
Les journaux qui publieront cot avis sans 

autorisation de l imprlmeur du Roi ne seront 
pas payés pour la publication.

J. M. PLATT,
Kingston, 10 mal 1905. Préfet.

24 Mai 1905

PASSAGE SIMPLE
ALLER ET RETOUR,

Entre toutes les station* au Canada sur lu 
ligne du Grand Tronc.

Jours de départ, 23 et 24 mal 1905. Limite 
du retour, 25 mal 1905.

Adressez-vous ou écrivez pour détail* ft

C. H. FOSS,
Agoni de ville pour passager* ot blllela,

2 rue Wellington. Sherbrooke 
Ou F. CRANE, agent de lu station.

ON A BESOIN
D'un homme pour représenter “Lks I'i.l’h 

Gkanuxh Pkimmkhks uu Canada’ dan* la 
cité du Sherbrooke ot la campagne environ 
imuto, ot prendre dos conuiianues pour

NOS 8PË0IALITË8 ROBUSTES
-KN-

Arbres Fruitiers, Petits Fruits, 
Plants d'Oroement, Arbris­
seaux, Rosett, Vignes, Pom 
mes de Terre de Semence.

Articles tels que d'après nom et exempts de 
U gale do San José. Une position permauen 
le pour rhoiiinio qu'il faut, ft salaire ou ft coni 
mission.

Envoyez 25 cents pour notre Microscope du 
poche, très utile pour les planteur* cl lu* cul­
tivateurs, pour l'examen des grains et de* 
graines.

STONB A WELLINGTON
PÉPINIÈRE! FONTHILL.

Plus de 800 acres.
TORONTO - ONT,

A Vendre ou a Louer.
Maison et dépendances, toute* les commodi­

tés modernes. 18 aores de terre avec l*on ver- 
gt r, No. 186 rue Bowen Avenue.

1a maison avec le verger sont loués ensem­
ble, s: on le préfère.

WM. MURRAY & CO.
17 19 rue Iviiig.

AVIS PUBLIO.
Je soussigné, certifie, que je ne serai respon­

sable d’aucune dette oontructée en mon nom 
sans mon ordre.

THOS. DRSCHKNK. 
Sherbrooke, 5 mal 1905.

A VENDRE OU A LOUER
Une très bonne FERME. Aus­

si plusieurs tonnes de FOIN. 
Vendra à bon marché ; condi­
tions faciles.

John M. Hall,
Rue Prospect, Sherbrooke.

DR. J. DESJARDINS
OCULIST* BT AUR1STB,

Coin Ste-Catherine et St-ïimotMe
MONTRÉAL.

Cultivateurs et Laitiers.
L Y EN DRE.—Séparateur* à moins “Laval , 
n écrémage, et en bon état, 250, 450, 600, tWJ 
i.—pour8alM2àiO,a0à25lS5ft40 vaches, 
h'ortiliwura, engrais, ehaux, cendres pour 
•dîna ot champs ; et chaux et ciment à bfttir. 
Santee, bulbes, rosiers, graines de légumes 
à fleurs pour Jardins; grain* et graines pour

Q. (fabrique de beurre, fromage, moulange- )

-A- -STEÜSTDIfcE!
noulin à sole complet, engin 100 
ière, gréaient de scie, ledger, macf,1P®,"| aux, 2 éooroeurs. coupe* de bol*, bj»1" 
bols mou, il y a du bole P°u£ i ft vapeur S5 pieds de long. Bâti depuis 
ns sur le bord du Lac des Rnta, fto ar 
de 1a italien de St-8amuel, «ir le Uue
tnt rai Uapa And ll AVfMV bonn6tf COn<U

lVENDRE

B'fcdrewer. bibON,
Sheibrooko Est.

ON DBMANDBboa cultivateur marlA pour prendre »oln
i peUto ferme à quelques uitllo* de 

, 0 B(tl4AN0KB.

-A. VB33STI3KB
grande terre dana CMord. prés t
Sherbrooke, une autre àMir prés da terrain dp^ expositjw^. 
«oko. et deux ------ 1 résidence* en

_________
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II nous 
encore quelqi 
douzaines u 
magnifique im 
trait de Sir W 
frid Laurier, 
grandeur 18£x25 
pcs., que nous 
enverrons gra­
tuitement u tout 
nouvel abonné 
payant d'avan­
ce un abonne­
ment d'un an au 
Progrès de l'Est. 
Leu vieux abon­

nés recevront également ce jior 
trait eu payant leurs arrérages 
un au d'avance.

fies demandes seront remplies 
tour de rAle, c’est-à-dire que le 
premières arrivées seront les pt 
mières servies.

mb «mai» s*V>

et

NOT MS 1.00 ALiMK

—Au Comptoir d’IiiriuMrio Lsitii* 
re, lundi, lo hi'iirn* m’i's» venilu 18^;.

— L* prothsin term»* do U Cour 
Sop^rieuro s'ouvrirn nnirdi, 1«* 23 du 
oourHut.

lis oüU'H d»* M< IJ nnott vh. U 
Conipagnie du P.»c ti juo Canndieii h 
titi» im-crit" on H-vit-ion.

— Mardi aprèH midi, I<‘h pnmpinr 
étaiont appoléa au No 5-1. rue G ait 
Il n'y eut pas do donunagi*.

— M. Audn w Duncan et hs famille 
Kont partis pour le Petit Lao Magog 
M. Duncan dirigera, cet été, le 
Paik Motel.

— La première communion à la pa- 
rimhho St Jean Papt.iHto de Sliorhronke 
Kst aura lieu (limam ho matin, à la 
mease de G 30 hr8.

— La revue du 53e Régiment Hern 
faite le 10 juin prochain, par le colo­
nel Buclun, inHpecteur d’infanterie 
pour le district de l’Eit.

— Les évaluatour» de la Cité. MM. 
(î. (î. Bryant, C. P Byrd et Clément 
Millier ont commencé leur* travaux 
d’évaluation S Sh ’rbrooke Est.

—Hier matin, ont eu lieu, à Sher- 
inooko-Eit le» funérailles de M E zéar 
l'Vuilletault, ancien citoyen do la 
Beauce, décédé à l’âge de 82 anr.

—M. M. R O Donnell, de Sher 
hrooke E-it, a vendu i-on bel étalon 
Royal Wi-keB h MM. Ciow ik Murray, 
de Toronto, pour la Homme de $500.

—M. F. Crane sera remplacé com­
me agent du Grand Tronc à Sher 
hrooke par M. T. King, de Brockville, 
Ont. M. King est attendu celte se 
maine.

— Le 53e Régiment doit visiter les 
Etats-Unis, le mois prochain. Nos 
volontaires iront passer trois jours â 
Portland, Mc., devant partir le 23 
juin.

—L'Harmonie a donné, mercredi 
soir, â Lennox ville, son premier con 
cert en plein air. Malgré la tempé­
rature un peu froide,-il y avait beau­
coup du monde.

—Les «émaillés sont retardées par 
les pluies fréquentes que nous avons 
depuis une couple de Heinainqs. Le h 
prairies et les pâturages ont une très 
belle apparence.

— La Cany Sugar Coy , établie aux 
E'ats Unis avec un capital de $125, 
000, a décidé d'établir un comptoir 
d’opération dans notre ville et a choisi 
un site près des cours du B. «k M. R.

— Une fausse alarme a été donnée, 
mardi soir, de la rue St. Gabriel. C'est 
une otleufae qui se répète et la patience 
du ch'-f des pompiers doit être à bout. 
Gare au coupable qui sera découvert.

—Charles Roy, de Haiu Nord, a 
été condamné A $30 d’amende et les 
frais, par le Magistrat de District 
Mulvena, pour avoir eu eu sa posses 
sion illicitement dis boissons enivran­
tes.

—MM. Simonoau «k Dion, entrepre 
neurs, ont olitenu le contrat pour 
l'érection, à Barton, Vt., d’un édifice 
pour la Barton National Bank. Le 
prix du contrat est de $20,000. Le 
nouvel édifice sera construit en pierre 
et en brique.

—Dimanche a été un jour heereQx 
pour notre vieille société de bienfat 
sauce, L'Union St Joseph de Sherbroo 
kft. A son assemblée de l’après-midi, 
82 nouveaux membres ont été présen­
tés pour admission. C’est un ch ffre de 
présentation que bien peu de sociétés 
doivent avoir eu.

—M. F. Crane, agent du Grand 
Tronc en cette ville, a été nommé 
sgont en chef des billets ù la station 
Bcmaveuture, à Montréal. M. Crane 
avait été sept ans agent à Sherbrooke. 
On le considère comme un des meil 
leurs employés de la compagnie. Son 
successeur n’est pas nommé.

—Un Steamer transportant du ci 
ment pour Québec et Sherbrooke est 
passé dans le port de Québec, il y a 
quelques jours. Une partie du ciment 
destiné à Québec a été débarqué là ; 
le reste avec la cargaison destinée à 
Sherbrooke s’est rendu à Montréal et 
de lâ renvoyé à Québec et à Sher­
brooke par voies de terre.

—La Cour d’Appel a rendu juge 
ment, ce matin, dans la cause Bromp- 
ton Pulp et Paper Co., et Savoie. Le 
jugement a été confirmé. La cour 
supérieure de Sherbrooke a condamné 
la compagnie à payer $250 de domina 
ges à M. Savoie poor l’innoudation de 
«a propriété, causée par la construe 
tion d’une digue de la compagnie & 
Biomptonville.

— La comédie musicale ‘‘A Bell 
Boy’’qui jouera, au théâtre Clement, 
lundi prochain, sera un éclat de rire 
du lever jusqu’à la chute du rideau 
C'est un mélange de danses, dédiants, 
de farces, etc. Le rôle principal est 
tenu par Johnny G tlvin, ce dernier 
avec E’Ia May, sont insurpassables. 
Ned Nelson et J. A. Grady, sont deux 
comédiens irlandais qui feront rire à 
gogo. Partout où cette jolie comédie 
a été donnée, il n'y a eu que des louan-
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ges en sa faveur. La salle du Grand 
Opéra, à Ottawa, était encombrée jus­
qu aux portes à cbacune des représen­
tations de cette troupe.

— Un train spécial “Brome Lske”, 
qui fut si populaire durant la dernière 
saison, auprès des citadins en villégia 
tore à St Jean, Fan h un, Cowansville, 
Kucwltou, Foster, Magog et Sher 
hrooke, reprendra son service, samedi 
ptmh-iin, li 20 mai. Ce train quitters 
la gare Windsor, à Montréal, à 1 40 
h p. m, le samedi seulement Au 
retour iu partira de 8h Thiock», le 
lundi seulement, à 5 47 h. a. m.

— Il paraît compris que la i barge 
d'agent des T-rres de la Couronne, 
laissée vacante par la démission de M 
Jacques Picuid, sera remplie par M 
Clément Miliii-r, île lu société Mtlliei 
«k Gi'-tli h, comptahlrs. C i st en re 
coiinaisHauce des sen ices rendus par 
M. M il lier an parti libéral qu on le 
nomme à Cette pn-itinn, pour lutiue'le, 
d'ailleurs, il ( «t émut minent qualifie

— O-i nous appnini que M Jacque» 
Ptcaid, eg-nt iUs Terres de la (’ou- 
lonne jour le l»,siiu-t d> St. Fiai i;ois, 
-» donné m démission. Cette décision

métier. Mardi soir, on l’avait vu dan* 
le voisinage du chemin de f.-r le Grand 
Tronc, prèH de l’église congrégationa- 
Itste. Mercredi matin, comme M. 
Fournier, chef des cantonniers, allait 
faire son inspection h «hituelle, il dé­
couvrait un cadavre gisant près de la 
voie, près du pont du Grand Tronc 
qui traverse la rivière M-gog. C’était 
celui de Bourguignon. 1> portait des 
contusions a la tête et aux épaules 

L» corps fut transporté à la morgui- 
et le Dr Gadbois, député coroner, tint 
une enquête mercredi soir. L*n jurés 
suivants furent assermentés : A. Dir 
eh« (oré-ident). Jos. Plai»ance, P 
Ross, Jos. B >o teau, A E ( h quel te, 
O. AlUrd, W Rtinssy, Victor Au- 
dette, J A. Martin, J. B Chipdelai- 
ne, M A Moi*lndny et Joh. T'ti K-hm 

MM. Nap Fournier, M Lu h‘lice, 
N. Aubin et le Dr Luny furent exa 
miné», comme témoins. On «>ii est 
venu à la conclusion que le psuvre 
iiih h ureux aurait été f>appé par un 
• raiu et lancé a côté de la voit*. [ en 
était à environ vingt pied-'.

Le ju»y a rendu un verdict il*1 mûri 
accidentelle.

n’était pas inattendue ; depuis qu-i- 
qiiHH mois ia santé de M Picard allait 
en si tla hlissant. M Picard a rempli 
cette (Il g< in.port Hlit •* pendant 12 
ans apiés avot» repré-nnté le romté 
de Wo f- â Quéh. c pendant plnsn itr» 
années (: quit te cote position avec 
la satisfaction du devoir accompli. 1 
a toiijuiita joui d'une grande confianct 
«le la paît du public riana cette posi­
tion.

—M. J. N. Routhier, inspecteur 
des édifices publics, d Ottawa, qui 
était venu inspecter les travaux df 
l'Hôtel des Pontes, est allé visiter le 
terrain en doit être construite la salle 
des exercices militaires. Il lit aussi 
visite à M. J. O. C. Mignault, l’ar­
penteur. II paraît que les plans font 
terminés et que de» soumissions seront 
demandées la semaine prochaine M 
Routhier dit que la future salle d’exer 
cices militaires à Sherhrocke sera un 
très b*d édifice, et que le gouverne­
ment est prêt à y mettre une grande 
somme d’argent.

—M. How ird Haywood, conféren 
cier, voyageur et auteur, d’Australie, 
était en notre ville hier. Ce monsieur 
est nu Canada depuis quelques mois 
Il recueille des matériaux pour de 
fut ures conférences dans son pays, et 
en même, il donne des conférence» 
aux Canadiens sur l’Australie. M. 
Haywood dit que l’Australie est fort 
désireuse de s’instruire sur le compte 
du Canada, surtout depuis les grandes 
fêtes du jubilé de la Reine en Angle­
terre et la guerre du Transvaal. M. 
Haywood partira prochainement pour 
Vancouver, et de là pour son pays.

L’HOTEL DE VILLE

Le correspondant de Ln Pairie a 
des idées d’optimisme au sujet de 
l'avenir du quartier Sud. Voici ce 
qu’il écrivait dans un dernier numéro 
du journal :

“On se demande toujours quand 
le nouvel hôtel do vide sera construit.

Les plans sont prêts, mais notre 
conseil ne semble pas pressé d'en faire 
commencer l’érection.

On temporise, et avec raison, dit-on. 
Quelques uns, de nos édiles désirent 
voir notre nouvel hôtel de ville orner 
la rue King, qui devient rapidement 
l'un de nos principaux artères commer 
cinux.

Notre ville se développe naturelle­
ment du côté sud de la rue King. Le 
centre de la métropole des Cantons d** 
l’Est se déplace. Les tdfdres l’exigent. 
Ne voit-on pas la Banque des Cantons 
de l'Est se préparer à ouvrir une suc 
cursale du côté sud de la rue Welling 
ton.

Les directeurs de cette puissante 
institution monétaire ont compris 
l'importance future du quartier sud 
de notre ville.

Les bâtisses du service public doi 
vent être érigées dans cette direction- 
Le nouveau palais de Justice sera plus 
rapproché du centre futur des affaires.

Oo a fait un pas dans la direction 
où notre ville tend à se développer.

Une rumeur s’accrédite, les bureaux 
de la ville seraient transportés tem­
porairement dans le vieux palais de 
justice, propriété de notre corporation. 
Dans quelques années, le nouvel hôtel 
de ville sera érigé sur la rue King, 
comme le veulent quelques-uns de nos 
influents conseillers, dont l'énergie 
vainc tout,

En attendant la réalisation de ce 
projet, laisFons notre ville se dévelop 
per vers le sud ; cette extension, toute 
naturelle, sera le plus fort argument 
en faveur de l’érection de l'hôtel de 
ville, entre les quartiers sud et cen-

TROUVE MORT

Joseph Victor Bourguignon, mieux 
connu sous le nom de “Pete” Bour 
guignon, était un garçon bien connu 
dans la ville. C’était un "bon garçon," 
comme on dit, mais il avait le malheur 
de boire plus que de raison. Il de­
meurait à Sherbrooke Est. Il était 
âgé d’environ 32 ans, peintre de son

Que Pensez-vous de Ceci?
Nous offrons une récompense de 

Cent Piastres pour tout cas de ca­
tarrhe qui ne peut pas être guéri 
par la Cure de Hall pour le Ca­
tarrhe. F. J. CHENEY & CO., 

Prop. Toledo, Ohio.
Nous, soussignés, avons connu 

F. J. Cheney depuis ]5 ans, et 
nous le croyons tout-à-fait hono­
rable dans toutes transactions 
d’affaires et en autant que les fi­
nances sont concernées capables 
de remplir toutes les obligatious 
de la société.

Walding, Kinnan A Marvin
pharmaciens en gros, Toledo, O.

La Cure de Hall pour le Ca­
tarrhe se prend intérieurement, 
agissant directement sur le sang 
et les surfaces muqueuses du sys­
tème. Prix, 75c. la bouteille, ven­
due par tous pharmaciens. Certi­
ficats gratis.

Prenez les Pilules de famille de 
Hall pour la constipation.

CLARK, UN CANADIEN RIEN 
CONNU,

Met sur le marché lus meilleures 
Viandes en Boîtes, Bieuf Salé, 
Langue de Lunch, Fèves au Lard, 
etc. Votre épicier les vend. 1

PERSONNEL.

—M. J. H. Li'onard, il»* Cock«hirt>, 
est en ville.

— M. Tobin, M. P, Je Bromptou 
ville, i‘st à Sherlfrooke.

— M. A. C. Miquelon, de Danville, 
était en ville aujourd’hui.

—M. le juge Lemieux est allé à 
Montréal siéger en Cour (l’Appel.

— M. le juge llutth iison est allé à 
Montréal siégi-r en Cour de Révision.

— M. le Dr A. N. Worthington, 
M P., est parti pour Olti-wv mer­
credi.

— M. V. E. Rioux, avocat, est allé 
à Québec au commencement de cotte 
semaine.

—M. R. M. Griffith, de Montréal, 
était en visite ch- / ses parents, c(*tte 
semaine.

— MM. F. Campbell, avocat, et J. 
A. Bouthillier étaient au St. Louis, à 
Québec, mardi.

— M. le juge Mulvena présidait À 
un terme de la Cour du Magintrat à 
Swaetsburg, mardi.

—M. et Mme J. 11. Charnox 
Wilson, de Londres, Angleterre, sont 
eu visite à Lenuoxville.

— Mlle Ida Boivin, de Garthby, en 
visite chez M. L. A. Codère, se rendra 
à Boston, visiter sa mère.

— M. le général Paul Lang, consul 
américain à Sherbrooke, est «ie retour 
d’un voyage au Nt w-Hampshire.

— M G. M. Robins, surintendant 
du chemin de fer Lotbinière et Mé 
gantic, était à Sherbrooke mardi.

— M. J. N. Greenshields, avocat à 
Montréal, membre de la société Green- 
shields, Greenshields «k Hentkor, était 
à Sherbrooke jeudi.

—MM. M. F. Haikett, C. R., avo­
cat à Stanstead, et H. Verret, avocat 
à Coaticook, étaient à Sherbrooke, 
mercredi.

—Mme L E. Dastous est allée à 
Québec, afin d’assister à la première 
communion de sa petite tille, Mlle 
Marguerite, élève du couvent des Da­
mes Ursulines.

—Mlle Eva Aursy, employée an 
bureau central de la compagnie de 
Téléphone Bell, est partie mardi ma­
tin, pour un séjour de deux somaioes 
à St Léon, où elle remplacera l’une 
des employées de la même compagnie.

CASTORIA
Pour Bébés st Enfant*

la Sorte Que Vous Avez Toujours Achetée
Porte la 

Signature de*
s~i. ;.. . ■ agx?

Nouvelles dee Gantons de l’Est

BEDFORD.
—M. Edward Corbet, tnsi're de poste 

depute 33 ans, à Bedford, a donné aa dé­
mission, et il a été remplacé par M. Charles 
O. Jones, marchand.
ORFORD.

—M. Columbus Hatch est décédé, la ee* 
mains dernière, au cautou d’Orford qu’il ha­
bitait depuis pi èi de S0 ans. Il fit de l’a 
griculture tant que ses forces le lui permi­
rent. Le défunt a été inhumé samedi.
COWANSVILLE.

—La saison de vente d«e produite de 
l’industrie laitière débute bien. Samedi à 
Cowansville, il a été vendu 1,081 boites de 
beurre à uo prix moyen de 18 3 8 à 18 5 8 
cantine ; 149 bi itee de fromage à 9 5 8 can­
tine.
WINDSOR MILLS.

-M. N. Dubreoil, file de M. N. Do- 
breoil, marchand-tailleur de Moutréal. a 
épouré, mardi, à Windsor Mille. Melle He­
lena Hébert, fille de M. J. R. Hébert. Lee 
nouveaux époux sont oo voyage de noces à 
Boston.
GRANITE VILLE.

—La jaune Rubby R-yoolda e’eet fait 
briser troie côtee par une ruade de poulain, 
pendant qu’edi était en visite à Granits- 
ville, oh< r. sa grand’mère, Madame G. L. 
Reynold*.
GARTHBY

—Frank Condon a sauvé la vie à J. Boa 
chord, en ee jetant à la nage pour secourir 
celui-ci qui allait se noyer. C’est la deoxié 
me fois que le jeune Coudon eauve, par sa 
bravours, la vie à aon semblable.
COMPTON.

—Samedi dernier, Thon. M. Teaeier, mi* 
nistre de l’agrioulture, 1 boo. M. McCoïkill, 
trésorier provincial, et M. McKenxie, dépo­
té de R chmond, ont visité la ferme-éoole 
d* Compton. Oo rapporte q te le gouver­
nement a l’intention de disuuutinoer cette 
ferme modè’r.
FARNHAM

—Affaires d’une médiooreté découragean­
te au comptoir de la comniieeion laitière de 
Faroham, vendredi dernier. Q latre manu­
facturée i-euiemeot y étaient repréeeutée* 
avec 102 jb« t'as de bt-urre dont la vente fut 
r* fusée à 18j ois, et les 90 tx l es de froma­
ge offertes passèrent aux mains de MM. 
Wilier et Riley au prix maximum d* 9| ote.

La Jeune Femme chez l’Epicier.
La première année de notre mariage, ma fem­

me décida de faire son marché elle-même.
“Non seulement cela me plait, dit-elle, mais 

Je crois pouvoir y réaliser des éconotniee.’’
L’épicier, notre voisin, eut sa première visite. 

"Oè que je veux, dit-elle, c’est faire le plus d'é­
conomies possible. Je suis décidée de faire moi- 
mémamon pain et a ne pas acheter de pâtisse ries.''

Dans un petit panier, elle vit des œufs.
“ Combien la douzaine, demanda-t-elle à 

l'épicier ?”
Gomme vous le savez, les oeufs sont très cher, 

mais ma femme fut surprise du prix, 25cts.
“Vingt-cinq cents ! Mais ce prix est tout sim­

plement impoesible.
Je voua ai dit que je voulais faire les écono­

mise, n'au ri ex vous pas des œufs à 18 cts. ou â 
ÎÎOeta.? Ge prix est déjà très élevé. “

Notre épicier eet un honnête homme doublé 
d’un philoeophe, aussi donna-t-il à ma femme 
tee explications que la situation demandait.

"J’ai dee oeute à 20 cents la douzaine, mais je 
M paie voue les recommander. S'il s'agit pour 
voue de faire de bonnee pâtisseries, il ne vous 
faut pee songer à faire des économies sous ce
“«ELn* les œufs et la farine sont des articles 
qu’il vous faut de toute nécessité avoir de pre­
mière qualité."

Ainsi perla Pépicier, en homme sage qu’il était.
Me femme reprit: “Mais, alors, sur quoi 

pourrais-je faire des économies?
“Sur une foule de choses, mais jamais sur ce 

qui est absolument nécessaire, dit l’épicier, la 
farine de première qualité, ies œufs frais et ht 
bon beurre sont indispensables. "

“Quelle eet votre meilleure farine, questionna la 
■ouvelle ménagère?”

“Le farine ‘Royal Household,’ dit simple­
ment Pépicier."

"Quel eu eet le prix?"
Il lui dit
"Maie voue devez en avoirdemeilleurmarchéV”
"J’en si qui coûte moins cher, mais ce n’est 

pas meillenr marché pour cela, car à la longue, 
elle coûte plus cher."

"Pour quelle raison?”

“Kn achetant la farine ‘Royal Household,' 
vous en avez l>eaucoup plus ixoïr votre argent, 
vous avez une plus grande valeur pour un prix â 
|H*ine supérieur. Kn un mot, vous avez toute 
la valeur de la farine.”

“yu'entendez-voiiB par—valeur «le la farine?"
“lai plus grande «quantité des éléments uulri* 

tifs que contient le blé.”
CYtait le moment de l’aprèa-mhü où les affairée 

sont un peu plue calme, aussi l’épicier sc mit-il 
u expliquer à ma femme ce qu'il savait de la 
farine.

“Plus la farine est lam marché, plus elle «con­
tient «le son.

“Il y u «lu son dans toute les farines tant qu’on 
ne l’a pas ôté.

“L«* son est éliminé de la farine 'Hovel 
Household,’ ce qui «-xige une moût un* parfaite, 
«!«•« machines perfectionnées et un outillage 
parfait sous tous les rapports.

“Outre ce que je viens «le vous énumérer, la 
farine en question est purifii'*e par l’électricité et 
ceci la reml différente de toutes lesautres farines.

“Tous mes clients me lu demandent, ce qui 
confirme la lamne opinion que j’ai «relie."

A ce passage, un soupçon traversa l’esprit de 
ma femme et ce fut d’un ton un |h*ii moqueur 
qu'elle demanda.

“Ne faites vous pas «h* plus gros Ixuiétices en 
vendant la farine ‘Royal llixisehold V

“Non. certainement non. madame, rtqxmdit 
notre énicier.—au contraire j’en fais moins que 
sur les farines de seconde qualité.”

“Alors, pourquoi la recommandez-vous aussi 
chnmlement?”

“Simplement pur le (ait qu'un client «jui 
aelhMe «le la farine ‘Royal 1 lousehold ' sait 
ensuite ce qu'il veut «|uand il a Ix'soin de farine, 
je n’ai plus besoin de lui faire l'article.

“Si vous le demandez â la Compagnie d«is 
Moulins â Karines Ogilvie, v«»us recevrez un 
petit livre utile sur la manière de faire le pain.”

( Y dernier argument décida ma femme «pii 
acheta de la farine “Royal Household," des 
œufs de *25 cts. et le meilleur Unirre qu’elle put 
trouver.

SANS-SOUCI. m

DANVILLE.
— Un vétéran «ie 1 âg.) vient de «h'eéder h 

lUnville, datm la pernouixi «le M. Gso. Not­
tingham, à U0 ant. Le <l« faut, émigré d'An­
gleterre, leti'ol au nombre «le ne* réminis- 
ueuceH, celle d’avoir aoialé aux fé’ea publi- 
q len du couronnement de la ruine Victoria,
ei. 1837.

Les nmnmtre.H et les nluintes 
ti’«ôteront pas la douleur ri une pl- 
(ifire d'insecte, mais le Pain Killer 
tie Perry Davis le fera toutes les 
fois. Applicpiez-le avec votre doigt 
sur l'endroit qui fait mal. Prix, 
25c et 50c. 1
STANSTEAD.

— L'une des plut ancienne» figurée du 
Ruck 1-land vient «le dupan lire daim la 
pereoune de M, Hitters, un vieil employé 
de chemin de fer, décédé k l âge de 81 au».

— William Kiid, employé à l'uninode pul­
pe de l)«rly, depuis une couple d'années, 
vient d’êrre victime d'un grave acnideni q>ij 
fait craindre pour des suites fatales. Une 
madunerie défectueuse «était la cause du 
malheur.
8HKFFORD.

—A la suite d'une maladie de quelques 
heures k peme, eet décédé, à Warden, M. 
Peter Duna, l’un dot citoyens les plus eu 
vue de la localité. Le défuut laisse dans le 
demi une épouse et de nombreux eufaut». 
Les funérailles out eu lieu à l’église Saint- 
Joachim, au milieu d'un concourt nè« im­
posant de parent* et d’amis.

Mme veuve Brun, mère du Dr J A. K. 
lirun, de Went Shrfford, e»t décédée, à la 
demeuie de son fils, à l'âge avancé «le 84 
ans.
ÜLVERTON.

—Lundi aprèi-midi, ont eu lieu à Ulver- 
tou les ftiuérailles de M. Edward Duffy, 
f«ère de l’hon. M. Duffy, ancien trésorier- 
provincial. M. Duffy a succombé k l'âgo de 
45 aus, à la auite d'une opération, rendue 
nécessaire pour le sauver de blessures reçues 
par une ruade. Il u’a pu supporter celte 
opération «t il succombait samedi dernier. 
Le dlfunt laisse une épouse, sou vieux | ère, 
deux sœurs et un enfant. Depuis trois ans 
cinq membres de la famille Deffy sont 
morts.
STANHOPE.

— Mademoiselle l.ydia Haniy, de Stanho­
pe, a ftilii être engloutie dans la rivière. 
Eu compagnie de plusieura amies, elle par­
tit en canot pour une petite excursion. Au 
milieu de la rivière, voulant aauter d'un ca­
not à l’autre, elle tomba à l’eau. Aussitôt 
des appels au secours furent lancés par tou­
tes ses oomp tgue*. Plusieurs employés d’un 
monlin voisin les entendirent et accoururent 
en toute iià'e. Lorsqu'ils la retirèrent de 
l'eau, il était temps, car déjà elle était allée 
au fond de l'eau deux fois. Ce n'est qu’a- 
ptès une dizaine de minutse, grâce aux 
soins d’un médecin, qu'elle recouvra sa cou- 
naissance.
BEAUCE.

—Sidney Lawntyaou, jeune homme de la 
Beauoc, qui était disparu en octobre der­
nier, à la rivière Saint Jean, Maine, * fi il 
faisait la chasse avec son frère, a été trouvé 
noyé. Le coroner n'a pas jugé à propos d* 
tenir une enquête et le défunt a été inhumé 
dans le cimetière de Marlow.

— Les usines de la compagnie électrique 
de St Georges, incendiées il y a environ 3 
mois, as relèvent de leurs ruins*. On a 
commencé Iss travaux de reoonstrootion de 
bât-iees* st de réparations aux dynamos. M. 
Ai k ley sat l’entrepreneur des travaux, et 
M. Sargsler agit comme ingénieur. On es­
père que d’ici à un mois la compagnie pour­
ra donner de la lumière à ses cliente. Après 
les travanx de réparation*, dee équipes se­
ront employées à prolonger le réseau vers 
le village de St-Joseph.
RICHMOND

—Samedi, eet décédé à Richmond, à l’âge 
de 79 ans, M. Chas. Oough, agent d assu­
rance. Citoyen bien connu et estimé des 
vieux comme de la jeune génération, son 
départ eet regretté. Le défunt était origi­
naire d’Angleterre.

—Aucune nouvelle n’a encore été obtenne 
du jeune Burton Boaafe, de Richmond, dis­
paru il y a deux ou trois semaines, de la de­
meura da see parente.

— Un nouveau bouue a été accordé à la 
compagnie “Boeton Last", d* cette ville, 
L* bonus a été voté par une grande majori­
té. Voici le réaultat du vote donné : 142 
votes ont été enregistrée représentant une 
évaluation de $325,675. Poor le renouvel­
lement du bonus 133, représentant une éva­
luation de $292 525 ; contre, 9, représentant 
$33.140. Un grand nombre de propriétai­
res en sont abetenna de voter.
MANSEAU.

—Oo parle fortement de U construction 
d'une nouville église.

—Une nouvelle école doit être construite 
pour le l<«r septembre.

—M. L. Frégeau est à se construire uu* 
maison sur le terrain de M. J. A. Savoie.

—Mme J. A- Savoie ira probablement 
faire un voyage à Ottawa la aemaine pro­
chaine.

—Le Révd. M. M. Manseau, notre curé,
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a été assister aux funérailles «lu Révd. M. 
Marclund, «léeédé è (■«mlil y.

— M. R, Vinci lotie, «lu Hromptnuvllle, 
était du passugu ici dimunchi* dernier, en 
visite duz sou ami, M J. A. Savoie, du la 
Cio Savoie.

— M. L. Rsigeroit, inspecteur, visitait, la 
semaine dernière, notre école pour la pro- 
nv'ère fois. Cette école ent fr/quentée par 
soixante huit enfati'M.

- -Notre g*ie et il irissante local.t-t a pris 
de va»tus proportions depuis l'automne der­
nier, grûre à l'initintive d'hommes entr*:- 
prenants nt k l'activité «les Cies Moose l’aik 
L. Savnie et ILtiglt*. De ving' familles qu'il 
y avait l'automne dernier, le nombre en est 
déjà augmenté de soixante dix. La com­
merce de bois de sciage, «le cliarp>*i.t-\ de 
pulpe, re fait sur une grande échelle. Il y 
a aussi toute espèce de bois pour les aclin- 
leurs. Aussi une manufacture pour le pré­
parer.

..-.TOUr: DE L’AGE
Le moment (langereux dans 

la vie d’une femme.

Les Pilules Rouges de la Cie 
Ciii!P.i(;üe Franco-Américaine

Le remède à prendre.

Madame Vve J. F. Emery.
“ 1 lejnm longtemps, écrit Madame 

F.mcry, j’étais très faible, mais à 
l'époque du retour de l’Age, des

inpiôuies graves se déclarèrent 
venant ajouter encore à nies inquié- 
tmlcs. Je n’avais pas d’apj élit, 
l’estomac allait mal et je maigrissais 
rapidement. J’avais beaucoup de 
douleurs dans tous les membres et 
ce que j’avais à endurer dans le bas- 
ventre était atroce. L’hydropisie 
se déclara et je devins tellement 
enflée que le médecin qui me traitait 
se prononça pour l’opération. Je 
n'ai jamais voulu consentir à ce 
moyen extrême et aujourd’hui je me 
félicite de cette décision puisque 
j’ai pu recouvrer nia santé d’une 
manière beaucoup plus simple. Ce 
qui m'a ramenée, ce sont les Pilules 
Rouges de la Cie Chimique Franco- 
Américaine que j’ai prises régit 
fièrement. Quelques semaines apiés 
avoir commencé remploi de ces 
Pilules Rouges je me sentais beau­
coup mieux, je mangeais plus, je 
souffrais moins, je dormais mieux et 
l’inflammation avait diminué. J'ai 
continué de me traiter quelques mois 
et j'ai ainsi réussi à me débarras* r 
complètement de toutes mes doit 
leurs. Je suis devenue forte et je 
jouis maintenant d’une santé aiu-si 
parfaite qu’on peut le désirer à in« n 
âge. • Ce que les soins de tu s 
médecins n’avaient pu obtenir, Its 
Pilules Rouges de la Cie Ch i ni it; e 
Franco-Américaine me l'ont | rom 6 
sans que j'eusse beaucoup de trouble, 
mais sûrement, puisque je me sens 
bien depuis un an, époque où j’ai 
cessé de les employer.” #Va mr; 
Vve J. F. Emery, Big Point., Ont.
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Invitation oM fulLt à tout Mnrclnuul bluin' 
un «IcIiorM «lu lu dtA dit Now York ou A tour ro- 
préHoiiluul dont, le» noniH hoiiI liiHorlia duns lue 
rcKlstroHdos Agoncos CommorciuloH du llrud 
Htreot ou do Dunn d’acoeplor riionpllnllté u 
notre liétol pour troU .Inure minn oiioun fraw. 
Taux ordinaires, uppurtomont avec bain pri- 
v6, t,'<.00 par Jour ol plus. satiH repu*. Salon, 
clintnbro A couclior ot tiain pr|vi>, gtiri par ho- 
mnino ot. plu* uvoc repas pour doux. Ihm 
March'tndrt do Now York ot Ioh éditoure koiiI. 
trié»* d'attirer l'attention do loure elionnts do 
a oampa^no ot do leurs HOiiHcriptours xur 

cello annonce.

GALLATIN HOTEL,
70 W. Ht h STREET. • NEW YORK CITY

Téléphone Hell 435. Hotte do 1». ZM
Huroau ot uttino, HH) Welliniclon.
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Soply “ . .

(Modo dépuration ot do Matériel Electriques. 
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MACHINES, APPAREIL 
ET

MATERIEL ELECTRIQUE
Attention ««pédalo A remonter Ioh Armatu­

res, Ioh Chumuii ot les Trumiforinutourri ot k 
po.or Ioh IIIh dunn lus maiHOiis.

KF" Vieux Journaux & ven­
dre R oe bureau, 8 ois. la U- 
vie ; par lot de 25 livres, 2 
oentp.

STAR CLOTHING HALL.

★
VENTE SPÉCIALE

d’Habillements 
Complets et de 
Gros Capots . .
Nous sommes à écouler tous 

nos Habillements désappareülés 
et nos Pardessus à grands sacrifi­
ces. Déduction de io à 20 p. c. 
sur les Habillements complets; 
de 20 à 30 p. c. sur Iss gros Ca­
pots.

Nous n’avons pas toutes les 
grandeurs dans toutes les modes, 
mais nous sommes sûrs d'avoir 
votre grandeur dans quelque mo­
de. Ce n'est qu; rès rarement 
qu'on vous o tr de tels bons 
marchés en •, it de vêtements à 
un établi .st ment de confiance, 
ayant un assortiment bien choisi 
de belles marchandises.

J.ŒBlM&Co.
07 et 00, rue Wellington.

«JELEmtE

" . ' 1 de Tapis.
Bruxelles, Velours, Pur laine, Pré- 

larts, à plancher.
VEUILLEZ DONC VENIR VOIR.

ALFRED LANCTOT.
67 et 69 rue Marquette, Sherbrooke, P.Q.

NOUS AVONS LES

Habits pour Homines, Garçons et Enfants 
dans les plus ' ' qualités, les mieux 
faits, le plus " en fait de Patron 
et de Coupe.

Nous nous faisons un plaisir de vous 
les montrer, que vous vouliez acheter à 
présent ou plus tard. Les prix varient 
depuis $5, $8, $10, $12.50 et $15.

M SMrooki chUa su.
J. M. NAPLT.

Votre Complet et votre Pardessus
IFOTTIR FA.QTJES.

Le vêtement le plus important dans la garde-robe pour Piques 
est le complet—ensuite le pardessus léger—puis le chapeau et les 
petits articles de toilette. Pour être habillé comme il faut, il ne 
faut pas négliger les détails. Les préparatifs pour Piques de­
vraient se faire tout de suite, afin d'avoir ce qui convient.

ETK8-Y0US POUR PORTER LES HOVYELLES TOILETTES 
DD PRIHTEMP8 ?

Les voici : Nouveaux COMPLETS de printemps, nouveaux 
PARDESSUS de printemps, le capot long élégant, ou court; un 
vrai jardin de fleurs de nouvelles CRAVATES de printemps, 
BONNETERIE de goût, etc, à des prix d'économie. Ça ne sera 
pas notre faute si vous ne paraissez pas bien le jour de Piques.

Quelque chose d’intérêt pour les Dames.
Notre assortiment de Costumes de Dames, Manteaux pour la 

pluie, Gilets de printemps, est maintenant complet et l'on vous in­
vite i l'examiner. Venez les voir, que vous soyez pour acheter ou 
non.

THU EASTERN TOWNSHIPS CLOTHINU OU.
Haul AffSDt poor Im vêtsmsnta <U u marqua "PROORBM."

J. L. VINHBBRQ, Directeur Gérant»
Bell Téléphone 858. 147 EUE miTUGTON, 8HFRBU0KI.
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La Sortf* Quo Vous Avoz Toujours Achotéo et qui est en 
usage depuis nu delà do ÎÎO ans, porto la xignnturo do

a Ihite sous sa surveillance 
///?. fiersonnelle depuis sa découverte* 
\ /&CCSU4Æ permette/, h personne de vous 

tromper à ce sujet. Toutes h'S Contrefaçons, les Imita- 
lions et celui quo l’on dit £tro tout aussi bon ne sont 
que des essais qui mettent la santé dos llébés et des 
Enfants en danger—Inexperience à l'encontre des essais.

Qu’est-ce eue Castoria
Castorla est un substitut inoffensif à l’huile d© Castor 
au Parégorique» aux Gouttes et au Sirop Calmant* 
U est agréable au goût. Il no contient ni Opium, ni 
Morphine, ni autres substances Narcotiques. Son ilgo 
est sa garantie. II fait disparaître les vers et calme 
les indispositions Fiévreuses. Il guérit la Diarrhée et la 
Colique. Il soulage les maladies causées par la Dentition, 
guérit la Constipation et la Flatuosité, Il s’assimile 
la nourriture, régie l’Cstomac et les Intestins, donnant 
un sommeil naturel et réparateur. La Panacée des
Enfants.—1/Ami de la Mère.

LE VERITABLE CASTORIA
La Signature de

PORTE TOUJOURS

La Sorte Que Vous Avez Tonjours Achetée
En Usage Depuis Au Delà De 30 Ans.

THC CINVftUU VT MUHWV UTWrgT. NCWVOWW CITY.

A. MORENCY,
Doreur et Encadreur

(MAISON TKAl’Y.)
No. 135 RUE WELLINGTON,

Ur&nd assortiment de Moulures. Câdres. M i 
roirs. Gravures. Chromos. Le stock de 1 A 
l'ISSKKIK est plus complot que los années 
précédentes et los

PRIX SERONT TRES BAS 
L'ne» visita est sollicitée pour vous convaincre

ioreney k Millet^
MARCHANDS DE CHADSSDRES,

Ont dissous société*

H. H. MORENCY
Lui mémo conduira le commerce é 1 avenir 

11 est a adopter le système employé avec tant 
de succès dans les villes considerables, celui 
de no vendre que les Ilftnes bien connues et de 
manufacturiers spéciaux, et il vendra les 
chaussures "Union Made” presque exclusive­
ment.

■MPLOVtt

fïtrqu* «• commerce

Un tonlqu« •xc«ll«nt
Refait la System*

Fortifia laa Muscla*
Donna un* Via Nouvall*

En vente chez tous lot marchands de 
médecines

David ti lawremo Co., Ltd* Montréal
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L’ART DE PLAIRE
Pourquoi Madame Henriette Moret esOelle 

l'artiste préférée de tout Montréal.

LA CAUSE DE SA SYMPATHIE CAPTIVANTE N’EST PLUS ON SECRET.

A LA PORTÉE DE TOUS.

Madam* HENRIETTE MORET.

Les succès de Madame Moret sont 
connus de l’Atlantique au Pacifique. 
Tout Montréal a admiré la diction sym­
pathique, la fraîcheur et la vitalité iné­
puisables de cette artiste. Il est en effet 
reconnu que le.talent n’a pas grand prix 
s’il n’est pas secondé par la santé. Or 
Madame Moret dévoile elle-même, à 
toutes les femmes qui ont envié ses grâces, 
le secret de sa santé et de sa force.

En deux mots elle dit : Prenez du Vin 
St-Mloh0l.

Voici ce qu’elle écrit :

Montrtal, Décembre içoj

Messieurs BOIVIN, WILSON & CIE., 
Montréal.

* Messieurs,
Si Faust vous avail connus il n'aurait 

pas eu besoin pour acquérir Vétemelle 
jeunesse de vendre son Ame au diable, il 
vous aurait simplement demandé quelques 
youteilles de votre délicieux vin St-Michel.

Pour mon compte c'est grâce à lui qui 
je puis, sans efforts, jouer deux fois par 
jour des rôles très fatiguants.

Je l'ai essayé.
Je l'ai adopté.
Vive le Vin St-Michel.

*7EN METTE MORET,

Théâtre National, Montréal.

iA. Vin St-Michcl est le meilleur tonique 
connu de la science médicale pour le sys 
têtue. C’est une sauvegarde, un préven­
tif contre la pâleur, la faiblesse, la fatigue, 
la perte du sommeil et de l’appétit, la 
perte de la vigueur mentale et physique, 

Des milliers de personnes dans toutes les 
parties du Canada, doivent leur santé à 
son usage. Durant 1904, il s’est vendu 
plus de cinq fois autant de Vin St-Michel 
que de tous les autres vins toniques com 
binés.

aahfti», WU**n A Cl*, B10 ru* Bt. Paul, Montréal, **ul* a**nt* pour l’Amért 
au* *u N*r*.

Baatam Dru*a«*r*, IB Pulton St., ***t*n, Ma**., #4|»**ltalr** pour iMltato» 
UaAa.

LE NOYÉ
—Joli temps, n'est ce pas, mon 

sieur? Nous allons trouver là bat un 
soleil admirable. Avec cela nous 
avons toutes les chances de passer la 
nuit seuls dans ce compartiment... A 
Lyon la consigne est de s’étendre, de 
robtler et de grogner si l’on ouvre la 
portière. Allez-vous jusqu’à Nice? 

—Jusqu’à Monte Carlo.
—Abl taquiner la roulette?
—Ob non ! D’autant que la roulet­

te ne se laisse pas faire I... Je vais 
tout simplement assister aux courses 
de canots.

—Tiens I Mol aussi I 
—Ah! vous vous intéressez, égale 

ment ?...
—J’adore ça, monsieur, j’adore ça. 

Sport charmant. Impressions ex­
quises. Et puis, le canot à pétrole 
est l’origine d’une des plus joyeuses 
aveutnres de ma vie, Voulez vous 
me permettre de voua la raconter?... 
Non, non, ce ne faites pas celte gri 
macel...Vou8 craignez une barbe?... 
Vous avez tort, c’est très amusant, 
l'arole d’honneur, c’est ce qu’il y a 
do plus amusant...

—Mais, cher monsieur, je n’en 
doute pas.

—Si. Vous en doutez. Faites moi 
crédit pendant quelques secondes, le 
temps d’un préambule très bref, et 
vous verrez.

—...Il y a trois ans, monsieur, j’é 
tais possesseur, légitimement, d’une 
femme admirable, que J’adorais ; et 
aussi d’un des tout premiers canots à 
pétrole créés par l’industrie moder 
ne— Je parle du canot— un Jouet 
passionnant, dont Je m’amusais com­
me un enfant. Du reste, comme Je 
vais avoir l'honneur de vous le dé­
montrer, J’étais, monsieur, 110 véri­
table enfant. Depuis, J’ai vieilli un 
peu.

Au printemps, avec ma femme et 
mon cannot, Je fus m’installer à 
Agay. Connaissez vous Agay? Dé 
licieux petit coin de Riviera. Mais 
la mer, au moindre coup de mistral, 
y est tout-particulièrement traîtresse 
et les courants en sont mauvais 
N’importe, le canot fut amarré dans 
le havre des pêcheurs, et, chaque jour 
ou lui fit prendre le large. A deux 
milles du dernier écueil, on stoppait 
et housle un plongeon, je piquais ma 
(lèche. Manière Uèa ongmale de 
prendre son bain. Je voua la recom 
mande comme une des sensations les 
plus agréables qui soient.

Une sensation moins agréable mais 
fort pénétrante, fut celle qui me sai 
sil lorsque je via un Jour, s’éloigner 
brusquement mou canot, tandis que 
ma femme, à l'arrière, semblait m’a­
dresser des gestes éperdus. Elle 
avait dû, par inadvertance, heurter 
le coupe circuit, et, comme il arrive 
fréquemment aux quatre cylindres 
mon moteur était parti au contact.

La houle, précisément, grossissait 
Les petites lames courtes, hérissées 
menaçantes, se multipliaient. Je 
voulus crier une indication. Ma voix 
se perdit dans le sifflement du mie 
Irai, qui balayait la mer. Le canot 
ne fut bientôt plus qu’un point noir 
mats il me parut étrange que ce point 
noir livré û lui-même, dispaiût vers 
la côte. Etait ii dirigé? Alors pour 
quoi pas vers moi?...

Monsieur, je nage comme un bro 
chet. C’est précisément ce qui me 
donna conscience de ma perte. J’é 
luai les distances, je sentis le cou 
rant m’emporter vers la haute mer et 
je compris que j’allsis voir se cou 
cher mon dernier sommeil.

Néanmoins, comme tous les êtres 
qui ont pratiqué l'entraînement pby 
sique, Je me mis à lutter avec une 
sorte d’énergie refiexe. A la nuit, je 
flottais encore, mais j'étais à bout de 
forces... Passons sur cqh heures tra 
giques... Mais sachez que l’équipage 
d’un petit cargo boat italien me re 
cueillit au moment où j'allais couler

On me débarqua le lendemain ma 
tin à Porto Mauriccto. Le soir mê 
me, vers dix heures, j’escaladais l’en 
clos de ma villa d’Agualy... Ha, Ha 
voilà que vous commencez à m’écou 
ter, monsieur.- Ca se corse, vons 
comprenez que cela va devenir drôle 
Par une fenêtre, j’aperçus ma femme 
qui causait avec mon ami le plus in 
lime, qui villégiaturait à Nice, à cet 
te époque, et qui, deux ou trois fois 
par semaine, venait nous demander 
l’hospitalité. C’était son Jour. Il 
était là. On avait dû lui donner une 
bonne nouvelle, car aon visage rayon 
nait. Celui de tnsi femme aussi s'é 
clairait d'une gravité tendre...

Toutes les poraonnes qui 
Bouffhmt de

Clous, Scrofules, Eczéma
trouveront)

LE OËRAT ET U 
SHIP DE WEAVER
D&vla A Lawrence Co^ Ltd., Moo trial

Ah ! sb !... je n'ai Jamais rien vu 
de plus comique I Si. Ma tête, le leu- 
demain. Ab, ah! Figurez vous, mon­
sieur, que le lendemain, je revis tou 
te grise ma tête qui, la veille, était 
toute noire. Que la vie eat donc 
amusante ! Seulement, voilà, il faut 
savoir la prendre...

Je la prie très bien. J’étaie mort, 
parait il. Je m'accommodai comme 
e pus de cette situation négative. 
Et je m’évertuai à eu occuper les loi­
sirs.

Pendant un an, Je suivis ma fem­
me et son amant. La besogne était 
autant plue facile qu’ils étaient tou 
oura ensemble et que je n’svais nul 
besoin de me doubler. De plus, 

’ayant pas d’autre choae à faire, je 
devins d’une habileté prodigieuse 
dans l'art du déguisement. Ma ver­
ve, ma sûreté d’mvention s’afflrmè 
rent à cet égard d'une telle richesse 
qu’un moment vint où il me fut per­
mis de suivre le couple pas à pas, de 
oiniucr avec lui dans les restaurants, 

de passer—le croiriez vous, monsieur 
—de passer une nuit en aa compagnie 
dans le même wagon de chemin de 
fer. J’aisistai de la sorte à leurs 
entretiens...Vous dirai Je que ces col 
loques étaient attendrissants... ah, 
ah ! J’adore la femme.

Un été ils s’installèrent en Breta 
gne. Je les y suivis. J’avais une 
idée charmante, pleine de délicatesse, 
et pour la réaliser, il fallut recourir 
au dernier déguisement. Ce fut le 
plus difficile, en vérité. Il s’agissait 
de reprendre l’aspect que Je présen 
tais un an plus tôt, de redevenir 
moi même. Je n’y arrivai pas sans 
peine, ni sans teinture... Mais j'y ar 
rivai...

.Et voici l'épilogue... Suivez moi 
bien. Le ciel est clair, bleu, ruisae 
lant d’or, presqu’aussi beau qu’un 
ciel de la Méditerranée... Ma femme 
et mon ami sont allés faire, non loin 
du rivage, une promenade en barque. 
Leurs mains sont enlacées. Les ra 
mes 11 ittent mollement sur la mer 
lisse... Ils sont heureux.

A distance. Je les ai suivis dans 
une périssoire. Je porte le même 
costume de bain que l’an dernier, à 
Agay, un maillot rayé blanc et rou­
ge. Une, deux, la flèche I Je taille 
largement ma coupe vers la Barque 
des Amours. A quelques mètres, je 
me laisse couler. Dix brasses éner 
giques entre deux eaux. Et soudain 
'émerge du côté de l’esquif où ma 

femme se penche, rêveuse, vers l’eau 
glauque et moirée. J’ouvre les bras 
et je crie gaiement :

— Bonjour, Yvonne. Tends moi 
donc les mains que Je remonte.

D’abord, elle me fixe d’un œil ilé- 
sorbité qui se convulse. Son visage 
ievieut cadavérique, ses dents cla­
quent, ses mains se crispent. Mais 
ses mains viennent d être touchées 
par les mains du mort... du mort en 
eeveli sous les mers... et que la mer 
vient de rendre... souriant, Joyeux, 
exubérant.

— Mats tiens moi donc, Yvonne. 
Je te dis que je veux enfin remonter. 
Je commence à me fatiguer...

Alors elle pousse un cri horrible, 
un cri d'épouvante et de torture qui 
vibre encore délicieusement au fond 
de mom être, un cri... ah! monsieur, 
quel beau cri, l’inoubliable cri 1... Et 
elle ne dresse nu milieu de la barque, 
hurlante, écumante, admirable !... 11 
parait qu’on la revoit telle deux heu 
res par jour, à l'asile d'aliénés de 
Pierrefeu, où j’ai dû la faire inter­
ner... C'est entre trois et cinq heure* 
le moment de la crise quotidienne... 
11 faut que j’aille la voir à cette heu 
re là, quand je reviendrai de Monte 
Carlo. Je vous dirai que je n’ai pas 
encore eu le temps... la vie est si ab­
sorbante... Maison lui pardonne à 
cause des Joies qu’elle nous réserve. 
Monsieur, voilà qu’on siffla Lyon. Je 
vous rappelle que I* consigne est de 
s’étendre, de ronfler, et, ai l’on ouvre 
la portière, de grogner... Sachons 
nous défendre...Voulez vous un oreil­
ler... Non? Alun bonsoir 1

'«offensif, d'une pu- 
«rré absolue, guérit en

48 MEURES
1rs écoulements qui 
exigeaient autrefois 
«1rs semaines de traite­
ment par le copahu, 
le cubêbe. iea épiais 
et les injection».

I
VIN de
QUININE
CAMPBELL

Guérit les Rhumes 
Rend le Sommeil 
Restore les Forces

UN TONIQUE IDEAL

Pilules Moro 
Pour les Hommes

RCMÊOE GUERIT LES &AIAOIES DE COEUR Of POUMC 
ou r*IC OCS ROONONS CT TOUS ICS TROUBlCS NERVEUX 
AINSI SUC CCS MatAOlCS COMPueUCIS ET PARTI 
AUS HOMMES S E Ut CMC NT , It RECONSTITUE IC )
DOMMt OC tA ronce AU» HOMMES ». T CO

ACE AUS HOMMfS VISOUHEW*
roue fouft* /es m/orma/tons. tir» /a circulaire

Prix 50 « Ia Boite Sia BoItes Pour %

(AV 
Ll Cl 
iTê

cuLicncs

50
cm* a V*«M* SA**«►*o o«sCompagnie Meme ale Mono »

MONTRE At.^w..Çar>Ado.

K. CAMI'üELl. dt CIE, Mfrâ, Montreal

SU

Pac-Smiltf exact d’uue beile de I*iluien Moro.

Donnez-nous un homme brisé par les excès, la dissipation, un travail 
trop dur, les tracas, ou par toute aune cause qui ait sapé sa vitalité, 
avec les Pilules floro nous le rendrons aussi vigoureux en tous points, 
que n’importe quel homme de son âge.

Les Pilules horo ne feront pas un hercule d’un homme que la nature 
n’a pas créé pour Être fort et vigoureux, mais elles rendront cet homme 
plus fort qu’il n’est. Quant à l’homme qui a été fort et qui a perdu sa 
vigueur, elles le feront aussi fort qu’il n’a jamais été.

Les Pilules floro rendront à tout homme ce qu’il a perdu soit par la 
maladie, par l’usage immodéré de la boisson, par les abus de jeunesse ou 
par la mauvaise conduite.

Un homme qui est nerveux, dont le cerveau et le corps sont faibles, 
qui dort mal, s’éveille plus fatigué que lorsqu’il s’est couché, qui est 
facilement découragé, enclin à songer continuellement à sa maladie, qui 
a perdu toute ambition, toute énergie, recouvrera sa vigueur et son cou­
rage par l’usage des Pilules Horo.

Les Pilules Moro guérissent les douleurs dans le dos, les jointures et 
les muscles, les douleurs intermittentes dans les épaules, la poitrine ou 
les côtés ; les maux de reins, le lumbago, les rhumatismes, le tran. 
chement d’urine ; les affections de la vessie, les palpitations de 
coeur, et surtout amènent toujours une bonne digestion chez les hom­
mes qui souffrent de leur estomac. Elles donnent un merveilleux pouvoir 
aux nerfs affaiblis et fatigués.

Si vous fîtes malades, fatigués, faibles, nerveux, dyspeptiques, 
abattus, souffrants, ne faites pas d’erreur ; laissez de côté boissons, 
bière, whisky, narcotique : lus Pilules floro sont le seul remède qui 
puisse vous remettre à la santé.

Tous les hommes jieuvent profiter des lumières des Médecins des 
Pilules floro. ^Hommes, vous tous qui souffrez et n’avez pu trouver 
nulle part soulagement à vos douleurs, écrivez-leur ou allez les voir à 
leurs bureaux, au No. 1724 rue Ste-Catherine, flontréal ; il ne vous 
en coûtera pas un sou et vous pouvez être certains qu’ils vous guériront.

Les Pilules Horo se vendent chez tous les marchands de remèdes. Si 
vous ne pouvez les trouver dans votre localité, nous vous les enverrons 
par la malle, sur réception du prix, 50c la boîte, ou six boîtes pour $2.50. 
Adressez vos lettres : Compagnie Médicale Moro, 1724 rue Ste- 
Catherine. Montréal.

UNE BOUFFEE

Que le cigare K. & C. Bouquet 
n’a pas été trop vanté par les 
soussignés.

Il est tout ce que nous en pré­
tendons : un cigare rempli de 
havane, une qualité de 10c sous 
tous les rapports, au prix de 5 c.

A. E. KINKEAD & CIE.
■nMlgne d* l’indien,

III WEUINCTON. • SNERUOOKE

Quebec Central
» F? M I L W A Y

HORAIRE
EH VIGOEüR LE 8 lil 1905.

qUITTBNT 8IIKRHHOOKK
KXPRKSS DK BOSTON KT N RW YOHK 

Laiiwe Sherbrooke 7.30 a. ni. (l<iu« le. 
Jours excepté le dimanche), arrive l.evi- 
1.00 p. m.. arrive Québec 1.05 p. m. ('tmr» 
Eulliuan de SpriuKlleld à Québec et t-htu 
Dullman de Boslou à Sherbrooke, fui-um 
connect ion avec le char Pullmau d.
SprinKlluld à Quebec.

-Le char Pullman lalnaaiiL S:! NoTic—Le ________
HMiiedl ne «e rend pan plue 
port le dimanche matin. 

PASSAI “AUKIl—Laitue Sherbrooke 3 50 p. m 
(loue lea ioure excepté le dimanche), ar­
rive Lévlt* 8 58 p nt„ arrive Québec 9uo 
p. m.

ACCOMMODATION—I*alrtHü Sherbrooke Olk 
p. m., arrive Lévis 7.45 a. m., arrive Qu» 
bnc 8.00 a.m.. tou» le» jour» excepté |b 
dimanche.

Au»el convoi» fabaht correspondance >mr lt> 
divlnlon de Métfantic.

AKKIVKNT A BIIKKIIKOOKK
KXPKtfSS DK BOSTON KT NKW YOKK 

I.airtHu Québec 2 30 p, m„ lais»e Lévi» S.ih; 
p. m., arrive Sherbrooke 8.45 p.m. Char- 
palale i’nllmuu do Québec a Spring 
Held, faixani connection à Sherbrooke 
avec le cliar Bullman pour Hueton. tou- 
1c» Jour» excepté le dimanche.

Notk- lie char Pullman laiiwanL Québec le -.a 
modi fait connection & HprinutleM avec 
le char Parloir, arrivant a New York » 
4.05 p. m., au lieu do 11.40 a. m. coiuinu 
le» autre» jour».

PASSAQKK—Laitue Québec 7.30 a. m. (loin 
les Jour» oxcepté le dimanche), laitue Lé- 
vi» 8 00 a.m.t arrive Sherbrooke 1.10 p.m. 

ACCOMMODATION—Ijalh»o Québec T.iki p. 
ni., lal»80 LévU 7.15 p. m.. arrive Shet 
brooke 0.10 a. m. LuLho Lévia tou» le» 
jour» excepté lu Kamedi.

Au»»l convoi» faisant correspondance »ur I» 
(livl»ion de Mégantic.

Pour tableaux horaire», billul» et <uuU-» in 
format ion», udreMe?. vou» à aucun de» ageut- 
<le la compagnie.
PH AN K GRUNDY. J. Il WALSH.

Vico-Pré». et Uôr. üén. A. H. 1*

Pour l’Engourdissement du Foie, le Mal de Tête, la 
Constipation, l’Etat Bilieux

PRENEZ LES:
1

Pilules de Bristol
Sûres et promptes. Ne causent pas de 
douleurs dans les entrailles. Ne faillissent 
jamais. La Médecine des Familles la plus sûre 
et la plus digne de confiance qui soit connue.

VOYEZ À CE QUE VOTRE DROGUISTE VOUS DONNE TOUJOURS LES

Pilules Végétales Recouvertes de Sucre 
de BRISTOL

La. Toilette
EST INCOMPLÈTE SANS

Pond s extract
Il fait disparaître les brûlements, df-mangsti- 
sons ou irritations, et rafraîchit, adoucit et 
çucrit la peau après qu’on s’est rasé.

Evitez te» préparations dangereuses et ir­
ritante» connue» sou» le nom de Wltcb 
Uazei que l’un dit être 'Ma même chose’’ que 
Pond’» Kxtract, qui euriisent facilement et 
contiennent souvent de “i’acool de bol»'' 
qui est uu poison morte).

Mécaniciens et Ouvriers.

LAI LJ U AVAUJetv.1 w *^*» *•-»
savon cicatrise les plaies et asaouplit la peau. 
Albert Tolïat Soap Co.. Montréal. Mira.

Allen's 
Lung Balsecm

(BAUMB D'ALLEN)
Le meilleur remède contre la tous.

Absolument Sûr
devrait être le’premier auquel on devrait 
donner en achetait un remède et insister 
rigoureusement pour l'avoir* car de son 
efficacité dépend la vie. Allen'S Lung 
Balsam ne contient pas d'opium sous 
quelque forme que ce soit, et il est sûr, 
certain et prompt dans les cas de croup, 
rhumes, toux fortement attachée.
Ettayat'U malnttnant at convainques vous

ETABLI EN 1870.

P. BIRON,

CARROSSIER,
Jo fai» sur commando lo» wagon» à oouRalnet 

ou pneumatiques de toute description. J'ui 
uubhI en vente des wagon» couverts, en gran 
de quantité.

Jo fabrique aussi toute» sortes de cabriolets, 
wagons de travail, omnibus d'hôtel, eto., et a 
désir, je puis leur mettre de» bandages en ca­
outchouc ; bandange» A coussinet ou de caout- 
chouo dur appliqués aux vieilles roues sur de­
mande. Jo me procure mes bandages d'une 
do» meilleures manufactures de caoutchouc 
dns Ktats-Unls.

Tout ouvrage garanti, et les prix et les cou 
dltlons pour convenir aux acheteurs.

Réparation» de toutes sortes faites sou» le 
plus court délai passible.

Peinturage et vernissago des vieilles voitn 
res une spécialité ; aussi bourrage, la» tout A 
do» prix modéré».

P. BIRON
SHEiRBIROOBIEJ-EîST.

Spriugilel 1 le 
loin que Ne*

m„ 8t. Johnsbury - ‘Cl p. m., (.'ouctml 
".10 p. m., et i’ortlaml, 

Blanche».

BOSTON & MAINE R. R.
-----Arrangement» d’Hlver-----

LE 10 OOT. 1904.
cion convois circulent tous les Jours, 

excepté le dimanche, et lorsque 
marqué autrement.

LK3 THAlNa QUITTENT 8HKRHKOOKK.
LK TRAIN-POST K — A 5.00 a. m. pour Si 

Johnsbury, Concord. N. H., Nashua, 
Worcester, Boston, Hprlngflod, New York. 

MKLK—Isiisse Sherbrooke 1U.00 a. m„ arrive 
Newport 12.10, p. nu, laisse Newport 12 52

8. m., St. Johnsbui 
,00 p. m., Boston 8,

Mo., via Montagnes 
I, KXPHKaS DK NUIT, régulier 9.15 p. nu. 

Concord, N. IL.Worce-ter, Boston et Port 
land, Mo., via Montagne» Blanches, pour 
White River Jot., Springfield, lew York.

ARRIVENT A BHKRBROOKK.
L’KXPRKSS laisse Boston ii.OOa. un, Worces­

ter 8.00 a. m., Concord 10.58 a. nu, Portland 
Me., 8.15 a. nu. Bpringtleld 9.10 a. nu. Ht. 
Johnsbury 4.27 p, nu, arrivant & Slierbioo 
ko 8 20 p. m.

L’KXPRK88 DK NUIT laisse Boston 7.9» p. 
nu, Concord 9 47 p. nu. New York 4.00 u. 
un, Portland, Me.. 8.00 p. nu, Springlluid 
8.00 p. nu, St. Johnsbury 3,22 a. un, arri­

vant • Sherbrooke 7.15 a. m. 
ACCOMMODATION, laisse 4’oncord. N. H.. 

5.45 a. tu., via Plymouth, Ht. Johnsbury 
10.45 a. ra., arrivant & Newport 12.33 p. nu, 
faisant connection avec l’accommodation 
qui laisse Newport A 1.00 p. m., arrivant 
A Sherbrooke A 3.15 p, un

D. J. KLANDKR8.
Agit. gén. pourvovageurs et bille*s

INTERCOLONIAL
RAILWAY

Le et après 1* 20 nov.. 1604, les 
train* feront le service tous 
les Jours (dimanche excep 

té) comme «suit :
No. 31—L’Kxpross maritime quittera Mont 

réal tous les jours, excepté le samedi, à 12.ue 
heure» (midi), pour St. Jean, N. B., Halifax 
N. K.. Sydney et autre» endroits dans les pro 
vinces maritime».

No. 33—L’Kxpres» maritime venant des en­
droit* ol-deasuH mentionné» arrivera Montreal 
en gare tou» lo» tour», excepté le lundi 5.:<o In 
p. m.

No. IW—L’Kxpross pour Lévis partira de 
Montréal tous les Jours, dimanche excepté è 
7.40 a. m.. devant arriver A Lévls à 1.15 p. un

No. 149—Train mùlô partira de I.ôvi» tou» 
le» Jour», dimanche excepté, à 7.30 p. un, de­
vant arriver à Montréal à o.SO a. m.

Na 150—L’expres pour Lévis part tou» le» 
Jours, dimanche excepté, A 11.45 p. nu. eour 
arriver S Lévis A 6.50 ft. m.. et correspondre 
avec l'express en route pour Caïupbellloo, 
N HNo*. 140—L'Express pour Nioolet partira tous 
les Jours, dimancho excepte, é 4.40 p. m

Na 1*5—L'Kxpress de Nioolet arnvera lc*i» 
les Jours, dimanche excepte, à Montréal, s 
10.30 a. ni. . , , . .

No. 153—L'Express quittera lAvis tou» le» 
lours dimanche excepté, A 4.20 p. nu,pour ar­
river é Montréal à 10.00 p. un .

Des wagons-vestibules et dos wsgons upr 
loirs et réroctolros et des wagons do premièrs 
classe sur l'express maritime. Wagons-dor­
toir» »nr toute la ligne entre Montréal «f> 
lifax. Tou» le» train» circulent d âpre» 1 heu- 
re de l'EsL ..

D. POTTING ER,
Gérant général.

Moneton. N. B.. 18 Novembre 1904.
H- A. Price, agt. asst-général des 

143 rue SL Jacque», Montréal : Jas. 
aasl.-agt-général du froL édifloo <lu Hoard cd 
i rade, Montréal ; bureau de billot» de la cité. 
143 rue SL Jacques. Montréal.

Les Gbanees en Temps .
Qui ne Voudrait pas on ImpermeaHe.

Non-seulement un Imperméable, mais en même temps un beau Manteau de Printemps, soit deux 
manteaux en un seul. Les voir c’est les acheter. Un gros stock est maintenant offert en vente dans 
notre département de confection.

150 Manteaux pour le beau temps ou la pluie, long, de­
mi-longueur ou trois-quart, $3, 4.25, 5.50, 6.50, 9.50.

J-TTFEIS TOUTES ZF-AITES.
Ayant l’élégance de celles faites sur commandes il est aussi facile d’avoir les bonnes formes que 

les mauvaises. Nous voyons à ce que vous obteniez entière satisfaction. Jupes de rues pour $2.5 » 

3 00 et 3.50. Un assortiment considérable de Jupes de toillette depuis $5.00 à 12.00.
(V~Les commandes par la poste promptement exécutées.

T. BELANGER
145 RUE WELLINGTON.

Enseigne de la Feuille d’Érable.

1
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